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QUELQUES CHIFFRES SUR
LA SANTÉ PUBLIQUE?

 

Le rapport mensuel préliminaire

donnant les statistiques vitales du

mois de mai, publié par le Service
provincial d’hygiéna. division de la

démographie, est intéressant à plus

d'un titre. Nous nous faisons un

devoir d’en publier quelques chiffres
très encourageants pour le comté de

Témiscouata.

Nous y voyons que la population

calculée est de 49,819. Il y a eu, en

mai, 147 naissances avec un taux de

34.8. Ce taux est plus élevé que la
moyenne pour la province qui est de

30, et légèrement pius élevée que le
‘taux moyen pour ia population ru-

rale qui est de 83.2

Il y a eu 11 décés chez les en-

fants de 0 à 1 an. ce qui donne un
taux de 44.8; les décès totaux sont!

au nombre de 42, soit un taux de!

10.0

Le taux de la mortalité infantile

pour la province a été de 128.8 et le

taux de la mortairé générale a été
de 13.4. |

Tous ceux que la santé publique
intéresse se réjouirent de consta-

ter la bonne posture de Témiscoua-
ta. Notre natalité est bonne; la
mortalité est moindre; la population

 

augmente et la santé générale est ex-

cellente.
Devons-nous voir !à le résultat ob-

tenu par les campagnes d'hygiène

dans notre région ? Il n’y a pas de

doute que nous fuisons des progrès
sensibles, Plus les principes d’hy-

giène seront répandus, et mis en
pratique par la masse de la popu-

lation, plus nous aurons le plaisir

de constater l’amé:ioration constan-
te qui ne manquera nas de se faire

au point de la santé publique.

Que les mères c”rmprennent bien

leur devoir et qu‘eles s’appliquent à
mettre en pratique les conseils qui

leur sont donnés, avec combien plus

de facilité maintençnt qu’autrefois,

et nous ne tarderons pas à voir dis-

paraître de nos statistiques lqs mor-
talités dues à la diarrhée ! Que nos

tuberculeux prennent soin d'’eux-mê-
‘me, et pratiquent les principes qui

leur sont enseignés, ct la tuberculose
diminuera ; les moctalités par cette.

maladie iront aussi en décroissant

Nous prendrons sr vif plaisir ;

suivre les chiffres publiés mensuel-!
lement qui, nous escérons, avec la

bonne volonté de la population et des

hygiénistes, iront toniours en s’amé-
liorant.

  
   

CEZQUE LA GU
A GOU

ERRE
TÉ À L'EUROPE:

On a cherché, plusieurs fois déjà.

à estimer ce que la guerre de 1914

avait coûté au monde, Cependant,
les chiffres donnés n’ont pu être

qu’approximatifs.
Ainsi les nations, chacune pourj

soi, pouvaient bien trouver assez!

exactement le chiffre de leurs per-

tes en hommes. En ce qui concerne
les seldats morts sous les armes, on,

était arrivé au total impressionnant’

de *reize millions. Mais ce chiffre!

est insuffisant pour le total des vic-
“imes ce la guerre. Les maladies

causées par la misène, les privations
de toutes sortes, les épidémies enfin
ont ajouté plusieurs millions de

de morts au total des eombat:ants
disparus. Tine estimation assez jus. |

te porte le nombre total des morts

de la guerre a vingt millions.

Le coût de la guerre en argen

était beaucoup plus difficile à cal-’

culer. Les dépenses puremen. nili.j
“taires ont pu être évaluées à d”ux/ route de l’Allemagne. et ils ont tout

cents milliards de dollars. Mais 1!

faut ajouter à ce chiffre l’estimé des |

dommages causées dans les pavs en
guerre par suite des opérations mil!-

taires, bombardements. confisr itiors

amendes, etc: et il s’agit ici, au has
mot, d’une somme de cent milliards

de dollars. De sorte que nous arri-

vons au chiffre énorme de trois zents
milliards (c’est-à-dfrve ?rois rent mil-
le millions...) Cependanc

chiffres, tout officiels au’ils fussent
ne correspondaient pas à la réalité.

On sait que, pendant la guarre, les

prix ont subi une baisse énorme. ct

c’est une considération dont il faut

tenir compte. Une corporatisn fi-

nancière des Etats-Unis, The Ban-
hers’ Trust Company, avait essayé

en 1919 de donner un estimé raison
nable des déperises de guerre, en

prenant comme base d’appréciation
la valeur des matériaux et des den-

Tées en 1913. ‘Le chiffre de ses es-

timés était quatre-vingt-quatre mil-

liards (ce aui ferait aujourdhui, en

raison de la dépréciation de la mon-

naie depuis neuf ans. une somme de

cent vingt cina milliards). Ces cal-

culs paraissent aussi assez justes.

Cependant il esi une autre façon

ces

 

| ses opérations de change...
s inuti'e d'insister

Unis, lors de la guerre civile de 1862-

66, on avait déjà été témoin de de-
préciation monétaires. Mais rien

encore, excepté la banqueroute des
assignats de la Révolution françai-

se, ne pouvait donner une idée de ce:

qui pourrait se produire. En dépit

de dépenses extrêmes, d'emprunte
meurtriers, la plupart des gens con-!

sidéraient que les monnaies garde-,

raient leur titre, vx bien, s’il se ma-.
nifestait quelque fléchissement, que

{ 1s . . .
Pamélioration des devises se f erait

rapidement. C’est pourquoi on vit

tant de gens, à la première baisse
de la monnaie allemande, chercher

à se faire des fortunes. en achetant

du mark à prix réduit. dans l'espoir

que le rétablissement de la monnaie

allemande leur permettrait d’heureu-

Il est
aujourd’hui sur leur

complète déconvenue: leur enthousi-
asme n’avait pas prévu la banque-.

perdu.

A TJl’exception des pars neutres

toutes les monnaies européennes ont
subi des dépréciations. Même

nancière, a vu la livre tomber bien
au-de<sous de sa valeur.

signaler, aussi que, seule de tous les

pays helligérants, l'Angleterre a pu
rétablir sa monnaie à

minair, sur le marché international

Tous les autres pavs ont di subir la

dépré iation. Aujourd'hui les mon-
naies européennes sont stabilisées

La F'ance, aui vient de stabiliser le:

franc. a été d'ailleurs le dernier pays
à fa‘ve cette opération nécessaire

Ft nous avons vu, dan: un article

récent. aue cette opération consacre

la disnarition efficielle de quatre.

cinqu'>me du crédit de l'Etat: ce

qui valait réellement un franc an
pair, c’est-à-dire près de vingt sous

avant 1914, ne vaut plus que quatre

sous. La dette intérieure du pays

(le c“pital des “rentes” d’Etat aus-!

si) se trouve diminuée au cinquiè-

me dr sa valeur originelle. C’est la

disparition de milliards, éparenés et

confiés en toute sécurité à l’Etat!..
C’est ainsi ou’un capital assurant

l’An-!
- gleterre, réputée pour sa solidité fi-'

Et il faut’

sa valeur no-

Pologne et la Russie ont fait une

banqueroute totaie, et ont créé de
nouvelles monnaies. Quant aux au-

tres petites nations, leur stabilisa-
tion s'est faite entre les taux de 15
pour cent (Tchécu-Slovaquie) et

3 pour cent (Koumanie): ce qui

gnifie une annulation de 85
pour cent de la dette nationale.

Comme nous Vavons dit, seule

l’Angleterre a pu rétablir sa mon-
naie au taux normal. Mais ce fut

aux dépens de son commerce et de

son industrie. Le gouvernement a
dù exiger des taxes redoutables pour

financer la réhabilitation de la livre

pour assurer le paiement de ses obli-

gations internationales. Aussi le

pays souffre-t-il du chômage: un à
deux millions d’ouvriers n'ont pas

de travail depuis des années. Certai-
nes fortunes n’ont pu tenir leur

rang: et on s’est vu acculer a la
vente de domaine séculaires et de

châteaux historiques, acquis par l’é-

tranger. i
Chose curieuse, et pourtant faci-

lement compréhensible, les pays à

{change bas ont vu leur commerce

‘très actif lors de la dépréciation de
‘leur monnaie. Les marchandises de

ces pays pouvaient être,
‘de fait, très chères
naux:

 
pour les natio-

elles se trouvaient en même

‘C(trangers possesseurs de monnaie à

change élevé. Lorsque, par exemple

fle franc

ce qui valait cinquante francs, en
France, était considéré comme uns

marchandise apparemment coûteuse:

pour un Américain,

que d’un dollar... Il s’en est suivi

des échanges commerciaux extraor-

dinairement favorables aux ache-

teurs étrangers, aux Américains
principalement, qui abondamment

pourvus, se procurèrent de véritables

richesses cotées en monnaie dépré-
ciée, avant aue les Francais n’aient

pris le tour de majorer leurs prix...

Ajoutons enfin que de fructueuses
spéculations se produisirent en Bour-

se à l'occasion des variations du

‘frane, — variations quelquefois pro-
voquées par des manoeuvriers à la

; hausse ou à la baisse. Cependant il
est non moins sûr au’il se perdit des

(fortunes dans ces spéculations. Un

‘courtier de la Bourse de New-York
prétendait récemment qu’au moins

trois cents millions de dollars ont
Sté perdus par des snéculateurs amé-

ricains dans leurs achats de mon-

naie allemande après la guerre.

Ce au’il faut noter, en résumé,

c'est que l'Europe a été profondé-
ment affectée. Le gaspillage des

milliards employés à la pnre destrue-

tion des hommes et des biens enne-
mis pendant les hnstilités ne pou-

;vait contribuer à la prospérité géné-

rale. Casser une vitre fait vivre le

vitrier aui la pose et les fabricants
de verre. sans doute: mais il « »

perte certaine queloue part. Dire
que la guerre amène ha prospérité

ainsi nu’on l'a lu dans l’ouvrage de
ipropagande de certrin majestueux

imbécile de notre province, c'est de
la bêtise pure. On entend parfois

aujourd'hui des gens à courte vuc

souhaiter une guerre pour ramener

un peu d'argent... Mais si on en
‘manque aujourd’hni, n'est-ce pas

bien pour cette raison qu’on a ré-

pandu en fumée. et en destructions

le capital amassé par les générations

| astérienres? Le canital est dur à
reconstituer... Et ‘1 reste à solder

les frais du gaspillage. Nous som-

mes heureusement canables de faire

honneur à nos engagements natio-

naux: mais il en coûte.

 

et étaient | su.

une
i

temps de prix fort modique pour les

il ne s'agissait.

L'Europe al

 

- -

 

remboursables en or. On sait que

l’or ne circulait plus en France de-

puis 14 ans. Ceperdant on fera bat-

Être de nouvelles pieces de 100 francs

 qui seront de la grosseur du 20

francs d’avant-guerre — et qui ne

vaudront pas plus
» * *

UN FAIT DIVERS

ANGLAIS...

Nous trouvons dans une revue

française l’entrefilet suivant, auquel

nous ne changeons pas un mote

“Il était une fois. .un cordonnier
londonien qui chômait depuis sept

ans,
Car il recerait de la
pour lui ét sa petite famille
somme moyenne de deux livres

par semaine. La caisse municipale
s’entrourvŒit moins Men, étant régnu-

lièrewent alléuée cette charge.

lité,

ar

valait deux sous, en 1926 Pi fa"Yait en finir, D'un corp, le cor-,

donner

(14,60

eher

que coloniale!”

C’est un fait-dive-s, pour l'Angle-

terre, et pour la France aussi,

sen amuse, à bon droit.

Mais cela n’ouvre t-il pas aux Ca-

nadiens un agréable jour sur la po-

reat 118

fr. et fat

trara!

livres sterling

aller cher-

Canada, Polifi-

pré
ch cu

litique d'immigration qui nous est
infligée?

Cette petite histhire mériterait

d'être publiée partout dans le pays

Elle est fort instruetive!

LES DESSOUS DE LA

MISERE RUSSE.
Chacun sait que!!-

ne a subie la

terrible fami-

Ru-sie ves dernières
années, Encore tout dernièrement

en enauêteur demandait les

Russes ne seraient pas ebligés d'al-

ler tout nus, tellement le vêtement

v est devenu hors de prix. Comme
toutes industries russes, la pro-

duction textile réduite à peu
chose, et les tis-ns fabriqués en Ra-

ie reviennent à des prix fon PA.

Cependant la Tra sième

tional: a toujours ce l'argent
sa propagande.

Au Canada dos

lars sont employés

de tracz= et de

se si

lox

est de

milliers de do!-

à la publ feation |

livres communistes

nour faire l'édyeat on des mécon-

tenta! En France. ‘a prenve est

faite depuis longtemps que la pro-

ragande, les journaux. même les
grèves communistes sont subvention-

nés et nourris par l'argent de Mos-
cou.

Voici que nous arrive une informa
tion intéressante d'Angleterre.

ministre de l'Intérieur, Sir WNia

Joynson-Hicks, vient d'’étaler devant

les Communes le hilan

nistes anglais,

sterling rerues denuis

le parti communiste en a touché

28.799 par la filiale londonienne
la banque de Moscou et par tels ou

tels agents que le ministre nomma.

 
sa formation

T1 n’y a pas de pain pour les affa.

MAs le gouverne-més de Russie!

ment Je ces affamés verse des mil-

lions peur la propagande des idées

et qui ne s’en *rouvait pas trop:
municipa- |

qui;

Interna-.

pour ’

des commu-|

Sur les 81,500 livres|

de.

— me

révolutionnaires dans le monde! Mal-

faisançe au dedans malfaisance au

dehors! Voilà les Lteautés du com
munisme!...

. «

TEMOIGNAGE D'UN

OUVRIER HONNETE
L'argent russe parle éloquemment.

Les journaux russe: coûtent à l’E-

tat des sommes fantastiques. Il

faut dire aussi qu’il n'y a d’autori-

sés que les journaux du gouverne-
ment: c'est ainsi qu’on peut plus ai-

sément ‘’bourrer”’ les esprits des pau-

vres diables qui ne peuvent lire au-

tre chose.
| Le journal

 
communiste, qu’il soit

"de Russie, de France, ou d'Angleter-
re, ne fait jamais faillite. Il v aura

toujours de argent révolutionnaire

pour combler le déficit. Hommage
à la puissance de presse...

Mais on aékète aussi beaucoup de

consciences... Combien dv person-

nages sont allés en Russie, et sont

revenus enchantés de ce qu’ils ont

vu. Ne parlons pas des voyageurs

otficiels, qui ont été reçus avec un
soin particulier, et à qui on n’a mon-

tré que ce qu’on a bien voulu qu'ile

puissent voir. » 40
Îl v a eu d’autres voyageurs. Ain-

si la section frangaire du parti com-

muniste international envoie annuel-

lement des délégués, pour prendre
langue à Moscou, et, surtout, pour

revenir chanter dais leur pars les
beautés du regigne voviétique.

Il est honteux de dire que la plu-
[part remplissent leurs enragements.

Mais il arrive aussi que d'autres se

ait

 rebiffent. Ft c'est le cas d'un ou-
vrier parisien, un nommé Brunelle.

«ui ne voulut nas être payé pour
; mentir.

| Voici ses propres paroles: “Jo n'ai
pas d'ordre à veacioir de cour qui

lont accepté de Voy russe pour men-
Lei Jauvais pe, comme tant d'au-

lp, me promeuer de ville es rifle

Lu crement Derntooné pur le pare 1

Eo paameitiste, nf à de melo ma 2;

| vai0H cConerrt de Iorenges en fe"’

revidu le Rusia, ob cel pour le pus
ground profit des chercheurs de Am

“date électoreux du parti communts-
: > +te français, .

“Je '

j Mutis

   

 

  

ve suis qu HAUVTE ou

ne ma

mis de calporter des mensonges

mo comen°- Ice

‘pour
asp roy mon existence °.,coll des

7mmiens” ; ?

INVITATI
 

 

 

Nons venons de réeevoir un’ magni-
fique choix de féaitres de nouvelle
saison. 47

Venez en foule faire vuire choix,

l tion.

REFLÉTDEDE PARIS
! IN 3 St-

yRivitre-du-Loup, Sta.

été encore moins beureuse: la plu- ——ES
part de ses Etats sont banquerou-

tiers. On voit surtout là ce que la

vrande œuerre a coñté: la plus gran-

de partie de la richesse acquise..

| NOTES ET
COMMENTAIRES

 

 

d'apprécier les dommages causés. Et,50.007 francs de rente ne donne plus 75 NOUVEAU FRANC
c’est de censidérer

Tronnaies nationales depuis la fin

des hostilités Une revue de ce qui
s’est passé en Europe peut nous ap-
prendre assez nettement, sans qu’i!|

l’évolution des

seit besoin de trop de chiffres, à
quel point l’Enrope a été affectée

. .

dans sa richesse. |
+ * *

Dans les grands remous du pas-
sé. lors de la Révolution francaise.

par exemple, et même aux Etats-

aujou-d’hui an’tn revenu de 10.NN0.°

francs d'avant-guerre: une moyenne
fortur= de 1914 n’est plus aujour-

d’hui nu'’un revenu insignifiant.

L’It-lie, moins atteinte cenen-
Zant ne la France a stabilisé la

“lira” (90 sous) au auart de sa va-

leur. C’est la réduction de la dette

‘intérieure au auart de sa valeur pri-

mitive. Tous les antres pays ont

souffert encore davantage.

mamne, l’Autriche, la Hongrie, la

 

L’Alle. |

! Pour ceux que cela peut intéres-
|ser. nous donnens les chiffres pré-

| cis de la loi monétaire qui stabilise

le franc.

i Le nouveau fran: vant F5 m7h.
prammes 5 d'or (au titre de 900/
11000) La livre st:r!ing vaut désor-,

mais 124 francs 21 centimes: le dol-

lar. 25 francs 52 centimes.

Pour la premièreg Mois depuis la

guerre, les billets banque seront

 

Représentant

SALAIRE ET COMMI

emandé |

 

ON POUR HOMME ACTIF

PORCUPINE DELORO MINES
. 109 Lafontaine,

“

RIVIERE-DU-LOUP, QUE.

ROYAUMÉDES DAMES

Jolis feutres d'été,“formes et teintes nouvelles de
$2.50 et plus.

Vente de chapeaux d’é
sans aucune réserve.

Ja

0
”

 

L. ANOFIL,

a

838 rue Lafontaine

té, en bas du prix coûtant,

modiste

car nos prix d Dent touts compéti, Le
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COMMERCE!ANGLAIS !

Notre, région attire les financiers. Sous peu elle sera le
grand sentre du Commerce et de l'Industrie. Les Canadiens-
Français auront-ils une bonne part des bénéfices? Certaine-
ment, si la jeunesse reçoit une sérieuse formation commerciale et
industrielle. ;

L'Académie Commerciale (Affiliée à l’Université Laval)
donne cette formation qui est le gage du succès en affaires. La

.° conversation anglaise y est enseignée — dans toutes les alasses
— par deux professeurs Irlandais. :

Demandez le prospectus du Directeur,
Ave CHAUVREAU QUEBEC:

Ste-Anne de la tions à M. Eugène Martin.

CHIC MARIAGE

 

] 1€ Le 11 juillet a été célébré le mania-

| Pocatière ge de Mlle Alice Fréve, avec M. Paul-

DE PASSAGE Henri Michaud. La bénédiction nup-

 

—M. et Mme (Dr) Trépanier, de

Montréal ainsi que leur petite famil-

le, chez Mme veuve Notaire Anctil.

Mass, chez sa soeur Mme Alphonse

Boucher.
—M. et Mme

ainsi que M. Jean Pelletier, avocat et

M. Léo Pelletier, Gérant de Banque,

chez M. Léon Pelletier, dimanche.
—M. le Dr Lizotte, de Rivière-

Blanche, chez son père M. Elisée Pel-

letier.

—M. et Mme Louis Lavoie, de Qué. Chaleurs. -

bec et leurs enfants chez M. Henri ¢haur portait un manteau
Lavoie et M. Alfred Lavallée.

—Mlies Brilletts, de Détroit Mich.

chez des parents à Ste-Anne.

guets.

très bien rendu.

accompagnent ces étoux,

 

tiale leur a été donnée par M. l'abbé

Michaud, frère du marié. Pourla cé-

rémonie, la mariée portait une robe

¢ » |de crépe georgette pêche et dentelle est Roberta
—M. Fernand Martin, de Holyoke, radium, chapeau noir. garni de fleurs

de même teinte que la robe. Sa gerie

Bédard, de Québec, de fleurs était faite de roses et de mu-

Un très beau programme de chant

exécuté par les Enfants de Marie, fut

M.et Mme Pau:-Henri Michaud! complément.

partirent en auto pour la Baie des|ver dans un article de P. Paul Du-

Pour le voyage, Mme Mi-|don, S. J., qui s’est spécialisé dans

en char-|les affaires mexicaines, l’interpréta-
mean avec chapeau de mêmeteinte |tion et le commentaire de la mesure

Nos meilleurs voeux de bonheur|de justice annoncée a grand fracas

 —M. Pelletier. comptable à Mont-

Joli. chez M. Z. Duleau, Inspecteur.!

—Mme Green. de Rivière-du-Loup

chez son frère M, Georges Beaulieu.

—Mlle Delphine Martin. employée à

St-Antonin
 

Matane, chez ses narents actuelle-| MM. et Mmes F'orenfjn et Wil-
ment. frid Soucy sontde retour d'un voya-

—M. et Mme Adélard Godbout| 8° dans la Beauce.
étaient de passage à St-Eloi, pour as- —M. et

LE BAINT-LAURENT
 

  

UNE BELLE EQUIPE...
Il y a quelques semaines, les dépê-

ches nous apprenaient que, dans

l'entourage même du président Cal-

lés, au Mexique, on avait découvert
des fraudeurs, dirigés par un offi-

cier important de la suite présiden-

tielle. Il était question de fraudes

en douanes: en tout cas, le crime de-
vait être, toujours aux termes de la

dépêche, sévèrement puni. Le cou-

wable devait être envoyé au bagne

des iles Marie, la plus sauvage des

prisons mexicaines, réservée jusqu’a-

lors aux catholiques “rebelles”.

Ce beau zèle de la justice mexicai-
ne avait de quoi surprendre ceux qui

suiyent un peu les affaires de ce
malheureux pays. Mais le plus beau

de toute l’affaire était bien que la
dite dépêche sortait de l'Inspection

générale de la Police. dont le chef

Cruz, le plus sinistre
bourreau qui soit au monde, et qui
se fait quelque chose comme $25,000.

par mois en confisquant les biens
des églises et des particuliers catho-

liques sur qui il lui plaît de jeter son
dévolu...
La nouvelle

 

demandait quelque

Nous venons de trou-

le 19 mai dernier.

Voici quelques phrases de cet arti-

cle, qui jetteront quelque lueur sur

la moralité, sans nareille, assuré-
ment, de l’équipe oui dirige le Mexi-

que:

“Que veut le président Callés par

cette menace de châtiment et cette
flétrissure publique de quelques

Mme Tom Carrier, dejagents de police? Faire croire à la
sister aux funérailles de Mme Philip- Nashua sont en visite chez M. Théo-|haute moralité de tous les autres, et

pe Godbout. phile Dupont.

—M. J. N. Rouleau, en promenade °" auto.
à St-Grégoire, Montmorency et à Qué-! un \bec. ‘dans sa familie après

 Ils unt fait le trajet du gouvernement lui-même? C’est
bien possible. On a vu de parfaits

—Mlle Jeanne Soucy est revenue brigants pris soudain d’une éphémè-

avoir passé, re souci de bonne réputation. L'his-
—M. et Mme Ernest Bérubé, de huit mois chez sa soeur à St-Eleu-|toire se répète. Et l’hypocrisie est

Mont-Joli, ainsi que Mlle Madeleine there.
Dionne, chez M. et Mme Maurice, M. et Mme
Dionne.

 

Jean-Baptiste Ca- ,
ron, de St-Eleuthére, étaient en vi-|dée par Alvaro Bésail,

comme un besoin du crime...

“Pour revenir à la bande comman-

ET MARCHAND

Rue de l'Eglise,

 

E. A. DOUCET
AGENT D’ASSURANCE

Incendie’ -- Garantie - Vie -- Accidents
DE CHARBON

Rivière-du-Loup.

Phon Kamouraska,

 

 

  
Monuments Funéraires

 avant que

—La famille Francois Lizotte était! Site chez M. Ludger Soucy, ces jours|d'aller subir les rigueurs du péni-

“ de passage à Québec, samedi dernier ; derniers. tencier des îles Marie. elle à une bel-

| pour assister à une fête religieuse de __—_Mlle Corinne Chouinard, M. et le occasion d’interpeller le gouverne.
leur fille, Rose-Alma, au couvent des MMe Emile Chouinard,
SS. de la Charité.
—Mme Damase Pelletier. de New.|"2Td, et Théophile

Bedford, chez M. Francois Lizotte. Ment-
—Mme Prudent Danjdu, de Québec.-

Soucy,

des Etats. {ment qui la traite comme une bande

Unis et M. et Mme Michel Choui-|de voleurs. S'il y avait encore des
récem- tribunaux et un droit de défense au

Mexique, l’avocat des policiers en- —M. et Mme Franck Massé, de; Poyés au bagne pourrait excuser ses

+ ,de passage chez M. Louis Madore et. Boston, sont en promenade chez MM. clients par les exemples les plus au-
autres parents. | Napoléon Jean, Ignace

—M. et Mme (Notaire) Dupuis et; Massé.
leur famille. sont à leur résidence, al —Mlle
St-Roch, pour v passer lété. :

—1I nous fait p.aisir d’annoncer famille.
que M. Eugène Martin. électricien. a

Marie-Anna Soucy,

 

et Joseph, torisés.
“Après tout, Messieurs du gouver-

des nement, pourrait-il dire, ces humbles
| Etats-Unis, est de retour dans sa-|SeérViteurs de la loi n’ont eu que le

tort de compter sur
qui vous couvre.

l’impunité qui

Vous aussi, vous
 

été dénommé par les Autorités, à être POUR N'IMPORTE QUELLE
Inspecteur électricien pour le dis-| SORTE D’ASSURANCES

trict de St-Pierre. Montmagny ài CONSULTEZ J. A. SAUCIER

Pourriez-vous rendre un compte hon-

nête de votre fortune? Vous, Alvaro

Trois-Pistoles. Nos -sincéres $élicita-| SUCCESSEUR DE PJ. BERUBE,  P'égon, qui étiez hier président de
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ro : Le pneu qui assure le plus fort millage est spécial-
af Fa . . ment étdbli en vue d’une extreme durée. Firestone

- mé emploie les meilleures matières premières achtées à
des prix attrayants sur les meilleurs marchés.

Des procédées spéciaux, y compris le trempage
- dans la gomme -caoutchoutée—ajoutent à la qual-

. ité—et cependant le. prix des pneus Firestone est
- raisonnable à cause:d’ungutillage et de facilités de

production modernes. lotre fournisseurs local de
Cc Firestones, vous fait économiser de I'argent et vous
. assure un meilleur service. Voyesle quand vous

avez besoins de pneus. iL

   

Mettéz toujours dans vos pneus Firestones une chambre
à air Firestone à l'épreuve des fuites d’air et soudée à la
vapeur.

HAMILTON — ONTARIO

… TFireston
fabrique les seuls pneus baignes d la gomme caoutchoutee -

PA

FERLAND & FERLAND — GA

FIRESTONE TIRE & RUBBER CO. OF CANADA, LIMTERD

,

  
  

GE LEFRANCOIS —' LEGARE
AUTO & SUPPLY CO. — GARAGE “MICHAUD-MOYEN & BELZIL'très reconnaissants

main, racontez-nous done Phistoire:

authentique de votre immense “ha-|

cienda” de Cayenne; vous, Plutarque

Callès, celle de vos propriétés de So-

ledad de la Mota et de Santa Barba-
ra; vous, Moronès, ministre du Tra-

vail, celle de vos châteaux et de vos

chalets; vous, Joaquin Amaro, minis-

tre de la Guerre, celle de votre do-

maine de la province de Durango;

vous, Roberto Cruz chef de la poli-

«e de Mexico, celle de l’argent fabu-

leux que vous dépensez en débau-

ches; vous, les chefs d’expéditions

des armées fédérales, et vous les

gouvernements des Etats, celle de

votre soudaine et scandaleuse riches-
se...”

Et le P. Dudon ronclut: “Au Mexi-

que, aujourd'hui, comme jadis en

France, la révolution est une trans-

lation de propriéte, et les grands pro-

fiteurs sont ceux qui gouvernent”.

Voila qui donne une belle idée de

l’équipe de gouvernement que repré-

sentait chez nous le général Barron

consul à Toronto.

Résultat de la
fête champêtre

Bien que la température n’ait pas

été absolument favorable Ja Fête

Champêtre organisée pour venir en

ide à la fanfare de la Cité n’en a

pas moins” donné un résultat satis-

faisant se soldant par un bénéfice

net de $300.00.

Nous donnons ci-dessous les résul-

tats acquis par les cifférents grou-

pes d’organisation :
Roue de fortune. . 8120.00

Table de rafraîchissement . 50.40

Table de bonbons et jeux. . 50.2C
Bingo. . . . . . .... 50.00
Dons en argent. . . . . . . 49.75

Râfle d’un $2,50 en or, don
des Dames;Férmières. . 14.26

Les membrés de la Fanfare sont

 

 

 

 
étes devenus riches par la politique.
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reux que les citoyens de Rivière-du-

Loup ont bien voulu encore leur don-

ner.
| Ils remercient Messieurs les curés

pour leur bienveillant patronage, et

spécialement M. le curé de Saint-Pa-
trice pour l’usage du terrain de la

Fabrique.

Un merci spécial aussi aux Dames

de l’Hôpital qui leur ont gracieuse-
ment fourni ce dont ils pouvaient   

_—_—_—_—————_—

Le plus beau choix de

CHEZ:

BEAUDET & CIE
Mont-Joli,.||Que.

 

et Pierres Tombales

EECA:

3030803030303OTOIC

Pierres tombales de tous

modèles fabriquées avec le

célèbre marbre du Vermont.

Monuments de tous modèles

et toutes dimensions en
marbre blanc, bleu ou vei-
ner, en granit canadien, gris
rouge ou noir; en granit
européen de toutes couleurs.

STATUES ARTISTIQUES
 

En marbre de Carara Italie
Le tout fabriqué par des
ouvriers de grande expé-
rience dont l'ouvrage vous
est garantie. Demandez no-
tre catalogue gratis.

LOSSLISRIRIRIS

SEESSSRSO

  
    

Beaudet & Cie (St-L.)
Mont-Joli,

P. Q.

Messieurs,

Etant intéressé dans achat d'un..... sac sa cases sance cc 6
veuillez m’enveyer des vignettes de quelques-uns de vos modèles.

NOM....... ane r ane 00000 a 0000000000

aveir besoin pour l’organisation de
Leur fête.

Ils remercient encore une fois M.

le Maire et MM. les échevins de leur

généreux encouragement, et tous ceux.

qui ont bien voulu prêter leur con-

cours pour l’organisation et le suc-
cès de cette fête.

Merci aux

Merci à Tous!

généreux donateurs:
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de commerce.

CIMENT

nos immenses entrepôts.

Montréal °
Winnipeg

  

  

    

  

  

   

  
   

 

    

      

      
      

       

Notre
Principal Actif

Le Ciment “CANADA” est un produit revêtu d’une
marque de commerce qui est en même temps une
garantie de l’excellence du produit lui-même. Son
mérite a été reconnu et prouvé, dans tous les tra-
vaux d'importance exécutés, en Canada, quels qu’ils
soient: édifices, usines hydrauliques, élévateurs à
grains, ponts, canaux, aqueducs, égouts collecteurs,

Sa réputation est la même dans les 28
autres pays où l’on connait et apprécie sa marque

C'est là notre principal actif. Il
mérite votre confiance.

Nous avons un Bureau de renseignements qui donne as
coopération dans tous genres de travaux où le béton
s'adapte. Notre bibliothèque est bien documentée et elle
est à votre disposition en tout tempa gratuitement,

Canada Cement Company Limited
“Edifice Canada C
Carré Phillips. ot Sompany

Bureaux des ventes:

 

  

  

“CANADA”
est de qualité uniforme et I'on peut s’en procurer n'importe !
quand et en n’importe quelle quantité, par l’entremise de
plus de 2,000 marchands, chacun d'eux s'approvisionnant à

Montréal

TorontoCalgary" BETON
CANADA CIMENT
EST PERMANENT
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ORDINATION SAGERDOTALE
DE M. L'ABB

Une touchante cérémonie d’ordina-

tion a eu lieu en l’église St-Patrice,

dimanche, alors que Sa Grandeur

Mgr Omer Plante, Auxiliaire de Qué-

 

Te Saint-Laurent

 

E FERNAND VIEL
Viel, J.-D. Viel, Samuel Viel, Jales-
A. Viel, Ph. Sirois, P. Simmons

Paul Viel, Omer Dionne, Montréai;

Emile Sirois, Cacouna, Jos, P. Le-

. bec, a élevé à la prétrise M. l’abbé  vesque, J.-E. Déry, Québec; Thomas

Fernand Viel, élève du Grand Sémi-| Michaud, de St-André, Edmond Ber:

naire de Québec et enfant de la pa- nier d’Edmundston, MM. Sylvio V1:

 

Pour 15 jours seulement $

-

 

20 douzaines de sous-vêtements pour hommes

roisse de St-Patrice.

M. l’abbé Alp. Fortin, directeur des!

séminaristes au, collège de Ste-Anne

de la Pocatière accompagnait Sa

“Grandeur comme ar-hiprétre,

MM.les abbés Félix Dugal, curé de
Drummond et Alexandre Roy, curé de
St-Henri, officiaient comme diacre et
sous-diacre. Le diacre d’office était

M. l’abbé Nelson Lévesque, de l’Ac-

“tion Catholique et le sous-diacre d’of-
fice, M. l’abbé Emile St-Pierre, du

séminaire de Rimouski. M. l’abbé Ar-

mand Déry, de l’évêché, agissait com-

me maître de cérémonie. M. l’abbé

L. A. Gagnon, curé du Cap St-Igna-

ce, assistait l’ordinanrd.
L'office commença par le chant de

la grand’messe à ’aquelle officiait

‘Sa Grandeur Mgr Plante, La cho-
rale St-Patrice chanta la messe “En

l'Honneur de Ste-Jeanne d’Are”, de

H. Nibelle. M. Henri Vallières é-'

tait à l’orgue et le chant était sous

la direction de M. J. J. B. Lavoie.

Au choeur on remarquait Mgr L.

N. Dugal, P. A. V, G. de Chatham.

et curé de St-Basile de Madawaska |
M. le chanoine A.A. Soucy, de Ri-

mouski, M. l'abbé Philias Roy, cu-

ré de St-Patrice, M. l’abbé E. Pou-
liot, des Etats-Unis, le Rév. Père Ar-
sène Roy, d’Ottawa, MM. les abbés

Hector Fillion, Arthur Lizotte, au-

mônier de l'hôpital. Léo Dumais,

Jean-Julien Verreault, Alfred St-
Pierre, du collège de Mont-Laurier

Thomas Bélanger, de St-Alexandre.

Fugène Michaud, de Clair N. B., et,

cousin de l’abbé Viel. A. Lapierre et
E. Bourbœau, vicaires à St-Patrice.

les ecclésiastiques MM. Léopold

Plante. de St-Frs-Xavier. Charles

Létourncau, de St-Ludger, Emile
Bernier. de St-Eleuthère, Antoine

Pelletier, de St-Patrice et O. Boulet

de St-Frs-Xavier.

La famille Vie! était représentée

au comnlet par M. ot Mme Joseph’

Viel, MM. Paul-Emile, Léo et Réal

Viel, Mlles Estelle, Rita et Lucile

Viel, qui avaient pris place dans le
‘bas-choeur et par le jeune Elphèæ-|

qui agissait comme servant à la cé-.

rémonie de l’autel.

Avaient pris place aux sièges

d’honneur disposés en avant do la

neft M. et Mme Raphael Viel, M. et

Mme Jules Viel, M, et Mme Thomas:

Viel. M. et Mme François Viel, M

et Mme Alexis Viel, M. et Mme Os-
car Viel, de Rivière-du-Loup; Mine

J.-B. Castonguay, de St-Cyprien, M

Horace Sirois, de Montréal; M. el
Mme Cléophas Sirois, de Cacouna

M. et Mme Napoléon Sirois, de Nas-

hua, N. H.. M. Ludger Sirois, de
Montréal; M. E. Plourde, de Mont-

réal, tous oncles et tantes de l’aoh£

Viel. Parmi les cousins et amis
mentionnons MM. et Mmes Pau' M

 

1

 

| vesque, de Montréal; Crescence Visi,

Sylvio Lévesque, Jos. Viel, Louis
Viel, M. F.-X. Bélanger, d’Edmund:-

ton, Mme Jos. Michaud, d’Edmu=:de-

ton, Mlles E. Sirois, L. Sirois, L. Lé-

Eugénie Sirois, Kamouraska; Mil:

J. D’Astous, Riviere-Bleue, ete.
M. l’abbé Philias Roy, curé de St-

Patrice, a fait au prône quelques re-

marques appropriées à la grande cé-
rémonie du jour. Il a rappelé quz

c’est la troisième ordination qui a
lieu dans la paroisse. e premier
prêtre ordonné fut l'abbé Poirier,

puis Mgr P.-E. Grandbois, de Rég1-

na 1 a parlé de Ja grandeur de la tières au bas de rette porte, et sur
cérémonie qui se déroulait en ce mo- tout avez soin dea fair "and
ment devant Jl’assistance. A 8: ” som el aire une grande

Grandeur M. le curé offre ses re- et une petite, de façon à les propor-
merciements pour avoir daigné ve- tionner a la taille de ces animaux

nir dans la paroisse faire cette or —Oh! Monsieur, reprit l'ouvrier
dination. surpris, est-il bien nécessaire d en

Après la cérémonie, le nouveau pure deux? La grande suffirait
Ag … a PEP jen...

protre JonnasaDromitre bénédie- —Fh bien! et le netit chat? com

ment fera-t-il pour entrer?

PREMIERE MESSE —Mais, Monsieur, si le gros en-

Le lendemain matin. dans l’latlisejtre par un trou, le petit chat passe-

 

de St-Patrice, M. l’abbé Viel cé!'4-|ra bien.

Lra sa première inesse. —Vous êtes hors de la question

Comme la veille, Péglise était|Mon ami, et je veux qu’ils aient cha-
remplie. cun le leur.
M. l’abbé Viel éta’t assisté dz IN. Il n'y cut jamais moyen de Ven

I’abbé Ph. Roy, curé. démordre.

M. Elphège Vicl, frère du nouveau
prêtre, et M. René Viel, son cousin

servaient la messe

Le sermon fut prononcé par M. -——
l'abbé Alphonse Fortin, du co'lèg-| Le 19 juillet, en l'église de St-Pa-

Ste-Anne. trice, M. le curé Philias Roy a bén:

Un beau programme de chart fuijle mariage de Mle Marguerite
exécuté pendant le messe, Proulx, fille de M. J. D. Proulx, de

Assistaient au chreur: M. l’abbé;cette ville, avec M. Léopold Lavoie

E. Pouliot, des Etats-Unis, R. P. P.| fils de M. Alphonse Lavoie, de Sa-

Arsène Roy, O. P., d’Ottawa, MM.|lem, Mass.

les. abbés A. Lizotte, aumoniar à M. Lavoie étaic le témoin de sor

l'hôpital, L. Dumais, J. Julien, James fils et M. JJ. D. Proulx accompa

Cantin, Wilfrid Gendron. du coliége gnait sa fille,
Ste-Anne, M. l'abbé Alfred 8+ La mariée portait un ensemble de

Pierre, séminaire de Mont-Laur'er, ‘crêpe de dentelle de nuance bizanit

M. l’abbé C.-Eugène Michaud. cure avec grand chapeau de crin de même

de Clair, N. B., M l'abbé Thomaz teinte et une fourrure de renard

Bélanger, St-Alexandre, MM. ‘ez brun.

abbés A. Lapierre et E. Bourbeau | Son bouquet se composait de rose:

vicaires, MM. le: abbés L. Plant». thé et de muguets.

 

Mariage Proulx-Lavoie 
jecel. et O. Boul:t eccl. de St-Frs-! La petite bouquetière, Mlle Yvet

Xavier. M. l’absé Emile Bermiar, te Malenfant, nièce de la mariée, por-

eccl. de St-Eleuthère, M. Antun'u,tait une robe de taffeta pêche avec

Pelletier, eccl, de St-Patrice et Chs. [chapeau de même nuance.

Létourneau, eccl. de St-Ludger, R. Le programme musical fut exécu-

P. Geo. Robichaud, S. J., de Munt té par le Choeur des Enfants de
réal. MM. les abbés L. Vézina, cu- Marie. Mlle Yvette Caté et M. Al

ré de St-Ludger, A Paris, vic. a St- bert Boulanger. M Henri Vallières
Frs-Xavier, A. Thiboutot, prof. au tenait l’orgue.

Collège de Ste-Anne | Après la cérémonie, Mme Prouly

Après la messe, 75 à 80 invités se! a recu à sa demeure. Les tables

rendirent au Covent du Bon Pas-'étaient décorées de roses et de ver-

teur oi M. et M ne Viel leur of'ri- dure.
rent le diner. M. et Mme Léopold Lavoie senf]
Des discours furent prononcés par partis pour un voyage dans Jes

MM. les abbés Fernand Viel, Ph. Montagnes Blanches. Mme Lavoie
Roy, Alph. Fortin =t M. Réal Vial pour le voyage, portait un costume

ten Kaska couleur naturelle et un
 

LES DISTRACTIONS
D’AMPERE

Ne vous est-il jamais arrivé de

chercher pendant “in quart d'heure
un porte-plume que vous aviez sur

Toreil? Oui? Alors. c’est aue vous

êtes un grand savant...
Les grands savants sont distraits

très distraits,.. .c’est-à-dire très abs-
traits et attentifs a suivre leur pen-
sée...sans distraction.

Parlons aujourd'hui des  distrac-
tions d’Ampère, se grand phvsicien |

qui, pourtant, récitait son chapelet
sans distraction.
Un jour, Ampère se rendait à son

cours. Il trouve sur sa route un pe-

 

7 petit feutre-de mêine teinte.
soigneusement le vaillou dans sa A leur retour, les nouveaux époux
poche et lance sa montre par-dessus habiteront Salem.
le parapet du pont qu’i! traversait

en cc moment-la. |
|

|

 

A "Ecole polyvtecinique de Paris

quand il avait achevé sa démonstra-

tion raathématique sar le tableau, il"

ne manquait jamais d’essuver les . . .
hiff ADQUE en foulard ta e demoiselle Elodis Maranda, fille de

chiffr s avec so oulard e e re- .
5 © "M. et Mme Ernest Maranda, avec Yi

mere fanssa poche le torehon a Adélard Ouellet, fils de M. et Dim
ditionnel. bien entendu! apres s'e |E. D. Ouellet.

être préalablement servi. |

Amnère avait deux chats, qu'à
l'exemple de beaucoun d'illustres per Ste-Rose-du-Dégelé
sonnazes il chérissait tendrement |

l'un était un maitre angora, un Ra-
minagrobis splendide de maturité: | —Mme veuve Valcourt. M. et Mme
l’autr” était un petit chatin dont les : Adélard Valcourt et M. et Mme Jos.

folärc = cabrioles contrastaient avec | Tremblay sont partis pour Lawren-

Fiançailles
 

 

   
tit caillou qu’il ramesse et dont il se

met à examiner curieusement les
veines bigarrées. Tout à coup le

cours qu'il doit fa:re revient à son

esprit; il tire sa montre... S’aper-

cevant que l’heure approche, il dou-

ble “précipitamment le pas, remet

. 1e ‘ ‘ow.Vln dignité de son camarade de pen- ce. New-York et Boston. Ils font le

sion. itrajet en auto.
; . | Mlle Rac Chamberland est onEnr: , « <| Mlle Rachel ; >

ve d'entendre es  anman \nromenade pour une quinzaine à
favor'3 gratter continuellement à la] 772 51° . .

porte de son cabinet. Ampère fait Tros-Pistoles,  Rimeuski et Mont.
venir un menuisier. oli.
—Pratiquez-moi, dit-il, deux cha- | —

 

. . :
On annonce les fiancailles de rma-

50c. le morceau, -

   
  

336 Lafont
REIT 

frappe les oveilles et y  retentisse

toujours et toujours, pour que ses

échos arrivent jusqu'au sanctuaire

secret où les âmes gisent énervées et

 
 

|
|
|
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valeur régulière 80c. :
Un lot de souliers et bottines en canevas blanc et cou-

leurs, tant qu'il y, en aura à 506. la paire

AU MAGASINmi

JOS. VIEL.
aine
EE [ERE

Il est nécessaire que la vir wd endormies,

Donoso CORTES

 

Peur toutes sortes d’Assurances
consultez J. A. SAUCIER

successeur de P. J. BERUBE
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UNE RECETTE À
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LE SAINT-LAURENT
   
 

 

  
 

 

M. Irénée Gendron, Yactif surin-
tendant de la Compagnie Desjar-

dins Ltée, de St-André, est revenu

à la fin de la semaine dernière d’un
voyage d’affaires dans l’Ouest Ca-

 

 

CHIC MARIAGE

Mardi, le 17 juillet 1928, à 9 hrs,
a été béni en l’église de St-Antonin,
le mariage de M. Florent Dumais et! . A
de mademoiselle Eugenie Berger. |temps, a fait acconrir à Rivière-du-

Le cirque Sparks
Le cirque Sparks. comme de tous

Ohé! du vaisseau!
 

LARGUEZ LES AMARRES : PARE A VIRER
Voyage de 75 milles sur l’eau

EXCURSION
DIMANCHE LE 22 JUILLET

: nadien. La bénédietion nuptiale leur fut Loup, cvendredi derrier, une foule R »

i donnée par M. l’abbs O. Berger curé "°MDreuSe. . i

Ë Mademoiselle Gabrielle Côté, de orron et frère de Lamariée. Deux accidents sérieux se sont A BORD DU S. S MERCIE

i Québee, est en promenade chez ma-| Elle était ravissente la mariée produits, l’un à la {traverse à niveau 4 A I’A d R h S .

fo dame L. P. Lizotte. dans une jolie toilette. M. Arthur du Vieux Chemin dy Lac, où trois nse de Noche, Jdaguenay

i Cy 5, Lavoie lui servait de témoin et M,|PETS0NNES ont trouvé une mort hor- l a T d
i Madame Jos. Lord a recu à Georges Dumais accompagnait son! ble et l’autre à Notre-Dame du avec esca e a a oussac

§ Yheure‘du thé, mar’i de la semai- frère Portage où il n’y eut heureusement

i ne Üernière, en l'honneur de ses ’ que des blessés. —

SA

* mesdemoiselles Jeanette Anctil, Ga-

   

deux filles mesdemo’selles Laura et

Thérése Lerd. Les invitées étaient

briélle Anctil, Marie-Berthe Boulan-
ger, Mariette St-Pierre, Louise Du-
Dé, Alice Fraser, Charlotte Pinault,

Pauline Belle, Char'ette St-Laurent
Isabelle St-Laurent, Pauline Mi.

chaud, Gabridle Pelletier, Germaine
Foisy. Thérèse Foisv, Thérèse Thi-
vierge, Régina Giroux, Blandine

Mailloux, Simonne Michaud, Juliet-
te Delisle, Simonne Delisle, Anne-

Marie Ouellet, Evelyn Sawver, Mar- |

guerite Ravmond, Georgette Lebel |

Ninette Pelletier. Anita Pelletier.

Eva Talbot, Marguerite Levas&ur,
Gilberte Deschénes, Gisele Desché-

nes, (Cécile Lavoe, Elisabeth Na-

dean. Dorothy Murphy. Estelle Viel

Albertine Pelletier, Anita Ouellet

M. Isidore Dumais. cousin du ma-

rié et mademoiselle A. Laforest, cou-
sine de la mariée étaient garçon ot

fille d'honneur.
Un grand nombre de parents et

amis des jeunas époux assistaient à

la messé du mariage. Pendant la
grand’messe de très heaux cantiques

furent des mieux revdus par les jeu-
nes filles de la paroisse.

Un copieux déjeliner attendait les

invités chez monsieur et madame Ar-
thur Lavoie (soeur de la mariée):

=
En ville, il n'y eut a enrégistrer

aucun accident. Tout s’est passé

dans l’ordre le plus parfait, grâce
au service méthodique de M. J. A.
Potvin, officier de vitesse, si bien
secondé par le chef de police M. Elie

Grandmaison, qui avait placé, aux
intersections les plus encombrées,
des hommes de police dont le travail
a été très effectif.

Nous devons aussi faire mention

du beau travail fai! par M. Joseph  Marquis, officier d> vitesse, qui a-
vait charge de la pertie la plus dif-
f.cile de la rue St-André.

Noûs nous faisons un plaisir et

tn devoir de féliciter et de remercier
MM. Grandmaison, Potvin et Mar-

quis de s'acquitter de leurs fonctions

difficiles, avec tant de zèle et de
cact.

Tous attaquèrent gaiement le menu

C'était pour ca q”’ils étaient venus

Le soir le sôuper fut donné à la

résidence du marié,

M. l’abbé O. Berwer et le Rév. P

G. Lapointe, des Pères Dominicaine

cousin du marié, ont bien voulu re-

hausser de leur présence l’éclat de  
  

Le Vapeur laissera le quai à 9.30

arrivera à Tadoussac à 11.50 et repartira à
Anse de Roche à 1 heure et

reviendra à Tadoussac à 4 hrs

pour reprendre les passagers

Retour ici à 6.30 hrs.

PRIX:

Adultes Aller et retour $2.50
Enfants $1.25

L’Autobus fera un voyage spécial a 9.15 hrs

de la Station pour le quai et prendra les pas-
sagers sur le parcours.

 

cette belle fête de frmille. Tl serait - 1 . ; .

Marie Swein, Gabriele Dugal. Mar-\trop long d'énumérer ici les noms’ LE PIQUE-NIQUE dresser Ao A Chamberland,St

Selle Dugal, Fachoen Fist. shal des parents et dés amis qui compo- NAISSANCE IDEC CHEVALIERS DE COLOMB j A ‘Schmouth el Emile Breton,

Bitatens.FrancoiseBelle. EvaBora.|nt1e groupe familial ur M. et Mme Emile Jean (Armoza| Vile.
lieu, Caroline Vézi : Kate Hard; Tous s'unissent de coeur pour sou- Thibault) font part à leurs parents, Le pique-nique des Chevaliers de! La Fanfare de 'a Garde Sacré-

dorotheHardineGabrielle Dumaz(Maiter à ces heureux époux une vie et amis de la naissance d’un fils bap-: li ’e d iè diman-| Coeur accompagne:a les “pique-ni--
Dorothy Harding, Gabrielle Dumas ! Colomb aura lieu ‘e deuxième di i

Etiennette Riouv. Bertha Rioux.

Mesdames Jean-Francois Pouliot

Ls-Philippe Läizotre, Maurice Foisy,

Ls Monsarrat, Aim% Marquis. Ro-

bert Têtu. Cyrice Beaulieu. Paul-M.
Viel, Ls-Ph. Bernier, Ls St-Jacques

Antonio Prradis, Lauréat Lavoie

Blancke Blais.
 

M. et madame Ravmond Léger. de

Moncton, mademoise’le Anna Mc-

Laughlin et M. Alex. Roy, marchand

de Moncten, étaient de àpassage à

Rivière-du-Loup, dernièrement, les

hôtes de M. et madame F. J. Mi.

chaud. —_—

_— ST-LUDGER
Madame Victor Fortin, mademec:-| pga pTEMES

selle Aldéa Fortin et M. Ludger Fo--

tin sont en promenade à Québec.
chez M. Charles-Eugène Fortin.

Mademoiselle Josénhine Anctil, de! Ludger Ouellet,
Outremont, était l'hôte de ses soeurs;l'enfant.
Tue Lafontaine. dernièrement.

Le S.S. Mercier, partira pour Ta-

doussac, Dimanche à 9.30 en exeur-

sion spéciale. Embarquez...!

Départ de l’auto}us pour la Poin-

te à 2.15 heures.

mademoiselle Marguerite    

 

‘maine pour Montréal, ou elle est en-

trée au’ Noviciat des RR. SS. de la

Providence.

M. et madame Achille Deserres

leur fille mademo'-elle Eugénie De-

serres, da Attelbors, et madame Do-
nat Mercure, de Montréal, étaient

les hôtes de mesdamoiselles Anctil au
commencement de la semaine.

Madame - Edouard Camire et sa
soeur madäfie >Leuis Bougie. de

-POuest Canadien, sont venues faire
visite à leur frére et à leur belle-

soeur M. et madame Edouard
Proulx.

M. et madame Ernest Bernier eti (Anna Bourgoin) font part à leurs
Bernier

nl .
é*Partie au commencement de la se-
<a

conjugale toute tissée de joie et de tisé le 9 juillet sous les noms de Jo-
bonheur et que cetta belle lune de seph Raymond Simon. Parrain et

miel soit sans dernier quartier. marraine M. et Mme Simon Thi-

bault, de Riviére-du-Loup, grands- |

parents de l'enfant. Porteuse Mlle

Eléonore Beaulieu, tante de Penfant

 

ST-PATRICE -

BAPTEMES
Le 18 juillet, Marie-Eugénie-Jean-

ne, fille de M. et Mme Charles-E-

douard Sénéchal. Parrain et mar-

raine, M. et Mme Jean-Frs Pouliot.

Le 16 juillet, Marie-Marguerite

Monique, fille de M et Mme Alphon-

se Viel. Parrain e* marraine M. et

Mme Norbert Vie: oncle et tante de

l’enfant.

 

ASSUREZ-VOUS A
J-A. SAUCIER

successeur de P.-J. Bérubé

Le 15 juillet, Marie Thérèse Auro-

re, fille de M. et Mme Joseph Ouel-

let. Parrain et marraine M. et Mme

orcle et tante de

Le 1S juillet, Joseph Yvon Gabriel

Hermel, fils de M. et Mme Antonio

Lebel. Parrain e: marraine M. et

Mme Eusèbe BéruYé.

NAISSANCE

M. et Mme Jean-Baptiste Boucher

parents et amis de la naissance

d'une fille baptisée sous les noms de

Marie Berthe Gert:iuJe. Parrain M
Henri Riou; marraine Mlle Berthe

Boucher. tante de ’’enfant, Porteuse

Mme Beaupré.

LA RENDIT COURAGEUSE.

“Ma femme n’était pas toujours très

bien portante”. écrit M, Carl Bruhn

de MeMurray, Wash. “Mais depuis

qu’elle emploie le Novoro du Dr Pier-

re elle est toujours courageuse et en

bonne santé’. Cette célèbre médeci-

ne herbeuse fortifie et régularise les

organes de digestion et élimine les

bactéries nuisibles et les impuretés.

Ce n’est pas un article de droguerie

car ce remède est fourni par des a-

gents locaux nommés par les fabri-

 

   

che du mois d’aout.

| une place dans une auto.

Nouveaux Paquebots sur la Route du St-Laurent

 

Les membres’ queurs”.

auront droit d’emmener avec eux

leurs parents et amis.

Les membres qu’ désireront pren- Garage Central, Enrg.

dre part au pique-nique sont priés
d’en avertir le conité quelques jours

d’avance, afin de pouvoir s’assurer

 

 

Rivière-du-Loup, Centre

Avons toujours auantité d’automo-

biles usagés: Chevrolet,
Visite sollicitée

 
Pour autres renseignements, s’a-

 

 
 cants: Dr. Peter Fahrney & Sons,

 
Ford, etc..
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F ;M. et madame Joseph Guy et leur| Co., Chicago, IN.
osimille et M. et madame Léonce Livré exempt de douane au Canada.

Boucher sont de retour d’un voyage
on ON automobile à Dalhousie, Camp-
P ““bellton et Matane. w' |vs

A droite en haut:—Vue générale d’un ‘’Duchess** regardant vers l'arrière. À gauche en haut:—Vueintérieure du
riche salon fumoir. En bas:—Le ‘‘Duchess of Bedford** tel qu'il apparut en remontant le fleuve St-Laurent. Médatllon:
Le capitaine H. Sibbons, commandant du ‘’Duchess of Bedford".

  LA récente addition de quatre nouveaux paquebots|teurs sur les ponts de troisième classe et de classe
du modèle “Duchess” à la flotte océanique du |touriste. Les hauts-parleurs contribuent aussi à

Pacifique Canadien, est une preuve que la route du |simplitier la transmismon des ordres du capitaine au ;
Saint-Laurent est en passe de devenir de plus en plus gaillard d'avant, au nid-de-corbeau et au pont d’abor- i {
populaire et que ses ports bénéficieront de l'ere de |dage. 9

La bouche et la langue de la mou-

- . ne che sont recouverte de poils fins. En
Mademoiselle Laura Lord est en- nconséquence quelques-unes des im-

trée à l’Hôpital de cette ville lungi|puretés parmi lesquelles elle se mê-

 

 prospérité qui leur est prédite. Plusieurs autres particularités intéressantes de la
‘3 dernier, pour y suivre un cours de?lé ‘pénètrent en elle. Et le microsco- Le ‘Duchess of Bedford”, le premier du genre et |construetion des ‘“Duchesses”’ méritent d’être signalées.
# garde-malade. pe, révèle ces petites gouttes d’une le plus os océanique à remonter le fleuve jusquà LeAiaelessof Defordid exemple, êst muni- | , ( Ces Pen : ontréal, arriva dans ce port le

8

juin dernier, apres ices doubles pesant Ja tonnes chacune, et pbM. et madame Ernest Langlais,|Malpropreté indécrivable, vivante de avoir francHi la distance séparant Montréal de Liverpool en bielles en, acier de 186 piedsqui les raccordent aux
sept jours exactement. Le luxueux paquebot jauge puissants moteurs à turbine pèsent environ 108 tonnes. 4
20,123 tonnes, a une longueur de 600 pieds et une |Près de deux millions de rivets furent utilisés dans la. ;
largeurde 75 pieds; ses machinesfonctionnent à l’huile [construction du paquebot, soit une pesanteur globale ;
et il est pourvu de deux cheminées. Il transportera/de 1,000 tonnes, quelques-unes des plaques d’acier |
des passagers de classe cabine, de classe touriste et de étant fixées au moyen de 650 rivets chacune.
troisième classe. Un pont spacieux est à l’usage des La mise en service des ‘‘Duchesses’’ de l’Atlantique Ë
passagers dans chaque classe et le confort obtenu est pour le transport des passagers et cargaisons générales H
de beaucoup supérieur à celui que l’on trouve sur la sur te St-Laurent est, une innovation des Services Mari-

mette et mesdemoiselles Henriette et| Une mouche peut infecter tout ce
Marguerite Langla’s; de Kamouras. | qu'elle touche. Le lait, les aliments

ka, étaient en visite chez mesdemoi-; es yeux du bébé, les blessures à dé-
2° æelles Anctil, à la tin de la semaine Couvert sont les principales sources

; ‘dernière. ke d’infection.
Mais avec le FLY-TOX-une mai.

+

i
i 4, oo . deur fils Jean-Paul. leur fille Jean-‘ Sermes de maladies.

. .

*

‘

Pour cette semaine souliers de sa-| . € a Jax plupart des océaniques de construction récente. Le times du Pacifique Canadien. Déjà, dà )
Fe = tin 2 $3.90 et trois paires de bas de!da être protégée des mouches second de cette série, le ‘Duchess of Atholl” est attendu ment de l'été, le service maritime desrene j
a . ’ aoie por $1.00 chez JOS RHEAU. et des autres insectes analogues à Montréal prochainement. Les deux autres paquebots avait été accéléré pour faire face à un accroissement 4

FLY-TOX sent bon ¢t ne tache pas. du même modèle, actuellement en construction aux |prévu du mouvement des passagers. La classe des
ME, 110 rue Lafontaine. FLY-TOX n’est pas dangereux pour, chantiers maritimes de la Clyde,sont le “Duchess of cargos ‘Beaver’, récemment inaugurée sur le St-Lau-

  

  

. - 59 “ ; yy A) > 348 - i
_- . M. et Mme Alfred Côté sont en les humain : dei Cornwall” etle ‘“Duehess of Richmond”. rent, est une nouvelle addition au service de fret du Ë
+, i s mais cause la mort des * Le radi 1 LC : )| promenade à Montréal, chez Mme | mouches, des maringouins et des au- otleo 0 Joueaussi son rôle pour assurer le confort [Pacifique Canadien. Ces navires font la navette

passagers. Lorsque l’orchestre se [régulière entre Montréal et Londres et 1
fait entendre dansla grandesalle à manger, la musique [continent européen, et ils sont presque suserami
est au moyen de microphones ot amplifica- que des paquebots à passagers. ;

R
a
r
N
E

A
E
R

Jules Ouellet et che? Mme Bourke.
Hs se rendront aussi à Ottawa. -
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tres insectes qui propagent les ma-

1 ladies. :   te
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Champ d'aterrissage
; * pour avion

    
     

 

   

 

      

            
    

    

      
    

      

       

 

Discours de M. Jean-Fran-
çois Pouliot à la Cham-
bre des Communes le 5
juin 1928.

 

La Chambre se forme en comité

des subsides, sous la présidence de
*ohnston.

éronautique civile du Canada.—

Travaux et service pour les autres

ministères du gouvernement y com-

pris le service de protection contre

les feux, la photographie, le trans-

port, les travaux de recherches por-

tant sur les forêts et les maladies du

grain, les patrouilles pour le servi-

ce des pêckeries, contrôle de l’avia-
tion civile, routes d'aviation, aéro-

dromes et bases d’aviation, génie

aéronautique, ete., $3,195,087.

M. POULIOT: J'ai dit quelques

mots au sujet du crédit précédent et

je désire maintenant parler d’un ac-;

cident très grave d'aéroplane qui

s’est produit à Saint-Alexandre, tout
près de la Rivière-du-Louyf, samedi

dernier. Je serai très bref, maïs je|
désire donner une primeur à nos

amis de la tribune des journalistes
Les journaux n’en ont pas parlé
mais un aéroplane de la compagnie

aérienne Transcontinental e, qui

transporte des courriers pour le
compte du ministère des Postes,

s'est affaissé, L’aéroplane quitta
Montréal pour se rendre à Rimouski,

où se trouve un champ d’aterrissage,
‘mais à cause de la brume, le pilote

ne put atterrir. Il re pouvait aper-
cevoir l’aérodrome et dut retourner

à Québec. Comms son approvision-
nement d’essence allait manquer, il

tenta d'’atterrir > la Riviére-du-
Loup, ville importante, à environ

‘mi-chemin entre Rimeuski et Québec.
Il n’existe aucun aérodrome à cet en-

droit, la contrée étant coupée de clô-

‘tures et de fossés, et il lui était im-

possible de trouvzr un endroit con-
venable pour atterrir, bien qu’il vo-

lât très bas dans l’espoir de trouver

un endroit convenable. N’en trou-

i vant aucun, il se dirigea vers Qué-
bec et, à Saint-Alexandre, sa provi-

sion d'essence étant presque toute u-
tilisée, il toucha terre et, sa machine
fut brisée. Ce que je veux dire,
monsieur le président, c’est qu’aux

Etats-Unis, au Mexique, et dans les

autres pays où existent des routes

aérienne Transcontinentale, qui
terrissage. On a tenté l’expérience

des hydravions, mais vu l’état de

choses qui se prodnit à certaines épo-

ques sur le Saint-Laurent, ils n’ont

pas été jugés satisfaisants; on em-
“ploie maintenant les aéroplanes” pres-

que exclusivement. le long du Saint-

Laurent surtout. La distance entre

Montréal et Rimouski est d’environ

375 milles, et je désire demander au

ministre de la Défense nationale (M.

Ralston) s'il a intention d’établir

un champ d’atterrissage a la Riwiere-

du-Loup. Ce serait d’un grand se-

cours pour les aviateurs et améliore-
rait le service postal aérien sur

cette woute. La Rivière-du-Loup
constituë un endroit idéal, situé tout

près du Nouveau-Brunswick et du

Maine, de fait, c’est là l’un des meil-

leurs emplacements à l’est de Qué-

bec pour ces fins. Le ministère

achète-t-# le terrain ou aide-t-il les

autorités locales à se procurer un er-
droit convenable? Enfin, le dépar-
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Parce qu'il rend le cuir de

A vos chaussures imperméable,
le conserve souple et flexible,
l'empêche de se fendiller et

lui conserve sa couleur origi-
nale, il vous sera profitable
à tous points de vue,

; Poli à Chaussures |
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LE SAINT-LAUBENT

transport du courrier de Montréal à

Rimouski, et, d’après ce marché, la
compagnie doit elle-même établir les

champs d'atterrissage intermédiai-
res Le département ne peut se

charger d'en  établir le long
du parcours. Bien qu’une brume

° ait forcé l’aéroplane à atterrir à l’en-

[1 Vous vient droit mentionné, dans une autre oc-
casion la brume forcera peut-être

Par cargos l’aviateur à opérer une descente à

ce nectar un autre endroit où ‘1 est impossible
de faciliter l’atterrissage. Consé-

quemment, Jl’entr:èpremeur est tenu

 

Des d’établir son propre aménagement à
divers endroits intermédiaires. En

jardins général, le ministère n’établit aucun
T / de champ d’atterrissage sauf pour ses
HE propres besoins. Nous nous effor-

Q Ceylan cons d’encourager les municipalités
t du pays à en créer sur leur territoi-

e re. Pour répondre à la demande spé-
des ciale, le ministère envoie un fonc-

» (tionnaire compétent qui examine

( Ol] E Indes. I’emplacement choisi et donne des
avis relativement a la préparation

du terrain. 

EadoiBT©

. SN | Recs =» \

pratique pour NN
M. POULIOT: Le département Y, YY

contribue-t-il 4 I’établissement de ces la poche GA
terrains d'atterrissage ou à leur en-

‘tement construit-il des édifices spé- tretien?

 

 

       iciaux sur ces champs d’atterrissage?| L’hon. M. RALSTON: Non. Le, =
L’hon. M. RALSTON: Le minis-|ministère se contente d’envoyer des municipaux. chez nous le travail dominical.

tère ne songe pas à établir un champ fonttionnaires pour donner des con- > : Jules DORION

d’atterrissage à "endroit mentionné.|seils quant au ehoix du terrain et) Le respect du dimanche est la ba-| (L’Action Catholique)

Mon honorable ami ignore peut-être|à sa préparation pour les fins d’en-!se de notre société.

 

  que la compagnie qu’il a mentionnée, |volée et d’atterrissage. C’est la mé-!  Ayont cet axiome toujours pré- p d'A
la Transcontinental Airways Limi-|thode adoptée aux Etats-Unis où il, sent à l’esprit. Il nous aidera à se- ourtoutes gortes SAUCIER

ted, a obtenu le contrat relatif auy a un grand nombre d’aérodromes couer cette esclavage qu’est devenu suceesseur de P. J. BERUBE
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QUE VOUS YOND\EZ DE PLUSIEURS

a SORTIEZ PRESQUE DE
PENDANT QUE \E

DONNERA A VOTRE
DE LA NEINTE VIVE DE LÉ

VOUS POURREZ AORSNous

  
  

  

    

    
     

 

CRANE &e
CARLATEs

JUSQUÀ CE QUE VOS GENOUX

  

POUSSIÈRE , NI {A CHALEUR, NI LE ' CHIFFRE
£CRASANTSE DES POINTS ENREGISTRÉS

- NE VOUS FATIGUERONT | s\neATTEND,

P
T >

 

FATIGUE TOUT EN PROCURANT ONSOULAGER

AGRÉABLE À NOTRE GOSIER DESSÉCHÉ. 5 £2

LA BIÈRE MOLSON EST VRAIMENT UN:
RAFRAVCHISSEMENT ROYAL,SEXESPOUR ‘

   CEUX QUI SE LIVRENTA
AUX PLAIS\RS. Lu

LABONNE VIEILLE BIÈRE

MOLSON
| KA BIÈRE QUE VOTRE(a oY ARRIERE- GRAND=PERE BUVAIT
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| Ste-Hélène

—M. le curé Martin est allé passer

quelques jours à St-Simon, St-Fa-

bien et Rimouski. ’

—M. l’abbé Castonguay est de re-

tour de Montmagny où il a assisté

au service de M. A-E. Michon.

  

—M. l’abbé Chs-Eug. Raymond,

-dèSt-Pascal, a passé le dimanche à

Ste-Hélène.
—M. et Mme Ernest Goulet et

leurs enfants Louis et Gisèle étaient

-echez M. Démétrius Marmen, mardi
‘a dernier.

—Mlle Anita Tardif, de Québec

est chez sa tante Mme J. E. St-Pier-

xe.

—Mme Charles Desjardins et son

fils Paul-Emile sont allés passer la
semaine à St-Pamphile chez des pa-

Tents.

—M. et Mme Wilfrid Guerrette et

leur fils Joseph sont de retour d’un

voyage d’une quinzaine de jours aux
Etats-Unis. .
—M, et Mme L. Thiboutot et leurs

enfants de la Rivière-du-Loup, M
Robert Thiboutot, de St-Pascal

étaient dans leur famille dimanche

dernier.
—Mlles Rose-Alma et Germaine

Pelletier et M. René Pelletier, de Ri-

vière-du-Loup, sont chez M. Frank

Picard.

—Mlle Cécile Chénard, et M. Iré-

née Chenard. de R.-du-Loup sont chez

leur grand-père M. Michel Chenard

depuis quelque teraps
 

Les prix d'action
intellectuelle
 

Notre race prend conscience de sa

force. Dans tous les domaines de la

pensée, la fierté nationale s’affirme

par des oeuvres de mérite. Afin de

stimuler l'effort dè ceux des nôtres

à qui les aptitudes et un travail per-

sévérant promettent déjà de la répu-

tation et de l’autorité, l’Assaciation

catholique de la Jeunesse a fondé en
1919 ses Prix d'action intellectuelle.

au nombre de dix et de $100.00 cha-

cun.
Grâce au généreux concours de nos

concitoyens les plusadistingués, il y
a des couronnes pour toutes les va-

riétés de talent. La littérature, la

critique d’art, les sciences Teligieu-
ses, la philosophie, le droit, l’histoire,

les sciences sociales, l’économie poli-

tique les travaux scientifiques et
techniques, trouvent audience devaent

l’aréopage des jurys. La haute com-

pétence de ceux-ci ne manque pag

d’ajouter de lu valeur aux substan-

tielles récompenses promises.

Ces prix sont décernés chaque an-

née en séance publique à la salle
Saint-Sulpice. La présence de J’éli-

te intellectuelie de Ja métropole as-
sure à cet événement littéraire le ca-

ractère d'une des fêtes les plus po-
pulaires de la pensée canadienne.

L’A. C. J. C. prime les meilleurs

ouvrages en langue française déjà

publiés ou présentés en manuscrit

dans les douze mois d’octobre à oc-

tobre, ayant pour auteurs de jeunes

Canadiens francais, âgés de pas

moins de 20 ans st de pas plus de 35

ans, de l’un ou de l’autre sexe.
 

 

[ACD 011-GAS BURNER
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Automatique, silencieux#
ne dégageant aucune odeur, le
LACO' est une révélation pour
le chauffage de tous genres dé.
bâtisses.
ne attention ni ajustement a-
près son installation et il n’est
pas plus dangereux qu’un poêle
ordinaire.. Il est construit en
sept numéros et de capacité

pour chaulfer le cottage aussi
bien que 1€¥ églises et s’adapte
aussi bien aux systèmes à air
chaud qu’à la vapeur ou à
Jeau chaude. Son prix est a
la porté de toutes les bourses.
Epargnez de l’argent en ache-
tant un LACO, plus de trouble
ni cendres ni poussière et satis-
faction garantie. Pour plus
de renseignements adressez-
vous à

A. H. MORIN
Trois-Pistoles

DISTRIBUTEUR EXCLUSIF
POUR LA PROVINCE

 

ll ne requiert aucu- -

 

  

 

   
  

LN
paquets
commodes

Votre argent
vous en

WRIGLEYS

I © K. et aucun

argent ne peut acheter
meilleure gomme—bon-

bon à la menthe <-
€ CI38 5

  

Les

leurs oeuvres en 6

LE. SAINT-LAURENT

Secrétariat général de l’A. C. J. C.,

60, rue Saint-Jacques Ouest, bureau

701, Montréal. Téléphone: Harbour

6388.

 

LES POULETS DE GRAIN
RECHERCHES PAR LE

COMMERCE
 

Les poulets de grain bien à point

sont recherchés avec empressement

par les ménagères et les restaura-

teurs, qui les considérent comme un

article de luxe, Malheureusement

pendant les mois de forte production

les prix baissent beaucoup parce que

beaucoup de ces poulets sont mai-

gres, non-à-point. “La Revue Heb-
domadaire des Oeufs et des Volail-

les” publiée par la Division de l’in-

dustrie animale tédérale à Ottawa
dit ce qui suit en date du 29 mai:

“On se plaint teujours de la pau-
vre qualité des poulets de grain qui

arrivent au marché. Non seulement
ces oiseaux se vendent difficilement

mais ils font baisser le prix des meil-

leures qualités de volailles”.

Il est vrai que tous les poulets de
grain produits sont mis sur le mar-

ché au cours d’une période de deux
mois et qu’il an résulte une influence

déprimante sur les prix, mais ces oi-

seaux pourraient entrer beaucoup

plus rapidement dans les voies de la
consommation s'ils étaient mieux fi-

nis et s’ils convznaient mieux pour
concurrents doivent s’inscrire|le commerse de choix.

avant le ler octobre 1928 et adresser Les recherches que fait actuelle- exemplaires au; ment la Division de l'industrie ani- 

 

 

du marché.

La demande pour les volai

GOOPERATIVE FED
130, St-Paul Est —

VENDEZ EN COOPERATION
Il est temps de penser à l’organisation de ves ventes

 

D'ANIMAUX VIVANTS

....Ceux qui groupent leurs animaux pour former un
char complet diminuent considérablement leurs frais de
vente et de transport; ils s’assurent des plus hauts prix

Vendre en coopération, c’est vendre avec profit.

Dans chaque localité, dans chaque paroisse, on de-
vrait voir à s’organiser pour faire en coopération l’ex-
pédition et la vente des animaux vivants.

Ecrivez-nous, nous vous aiderons.

MONTREAL —_—

lles vivantes est excellente.

EREE DE QUEBEC
Casier 326

   
J

"male fédérale, indiquent qu’un cer-

tain nombre de marchands qui ne

vendent pas actuellement de poulets

de grain seraient heureux de le faire

s’ils pouvaient se proeurer la quali-

té des oiseaux nécessaire pour leur

commerce. Le commerce de détail

est essentiellement un commerce de

choix, et il est difficile de trouver un

débouché immédial pour les poulets

maigres et non-à-point.

 

Prenez une Assurance de
J.-A. SAUCIER

|SUCCESSEUR DE P.-J. BERUBE
 

Dans la lutte pour

ethnique, les heurts sont inévitables.

et celui dont la vie en a été exempte-
na jamais lutté pour sa race.

Elphège DAIGNAULT

| ASSUREZ-VOUS A Cu
J.-A. SAUCIER

successeur de P.-J. Bérubé
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A LA “BANQUE
PROVINCIALE”

VISITE DE L'ANCIEN IMMEU-
-BLE DE LA BANQUE ROYALE
QUE LA BANQUE PROVINCIA-
LE OCCUPERA D'ICI QUEL-
QUES JOURS — TRAVAUX DE
REFECTION.

 

 

Un groupe de journalistes a visité

ce matin l’ancien immeuble de la
anque Royale, qui sera occupé à la

0 du mois par la Banque Provin-
tale. Les travaux de réfection a-

vancent rapidement et d'ici une

quinzaine de jours le déménagement

pourra s’effectuer.

Il n’y a pas un coin de cette bâtis-
se qui n’aura pas été retouché, nous

disait M. Paul Favreau. surinten-

dant des immeubl:s de la Banque
Provinciale, qui servait de cicerone

aux journalistes. D'abord, c’est le
marbre et la façade, du marbre de

“Georgie, qui a été nettoyé au sable

par pression d’air. A l’intérieur,

C’est du marbre italien et africain.

un peu plus pâle que le marbre sta-

tuaire. Les comptoirs sont en mar-
bre noir et or belge: le bronze est

d'un fini vieil anglais; les chapi-

“teaux des colonnes de la grande sal-
le du rez-de-chaussée sont finis vieil

argent. Tout cela a été rafraîchi

“Toutes les boiseries sont en acajou

espagnol. Au fond du rez-de-chaus-

sé, on a substitué aux anciennes ver-

Tières en verre poii an sable de nou-

velles verrières en verr= cathédrale.

La ‘Banque Provinciale” occupera

“le sous-sol, le rez-de-chaussée et le

premier étage. Le deuxième sera

vrobablement converti en bureaux

Le dernier sera occupé par les avs-

cats de la Banque, Kavanagh, Lacos-

te et Lajoie, comme dans l'immeuble

‘actuel.
Au rez-de-chaussée, c’est le bu-

reau de la suceursale principale. La
clientèle de la Banaue et les em-

ployés seront bien à l'aise dans cet-
te vaste salle. De ghaque côté de

Tl’entrée, ce sont les bureaux du gé-

rant de la suceursale, du gérant ad-

joint et du comptable. Au sous-sol

sont les voûtes pour la caisse et les
valeurs de la Banque. les voûtes pour

les vieux documents Dans la par-
tie avant du sous-sol, se trouvent lee

coffrets de sûreté à l’usage de la
clientèle. Ces coffrets de sûreté se-

ront d'un nouveau genre encore in-
connu ici, nous dit-on. Tls serviront

à la fois de filière et de classeur. En-

core dans le sous-sol. une salle réfec

toire nour le personnel.

Le premier étage sera oecruné par

Te personnel du hureau-chef: hureav

du eonseil d’administration, hurea;

du gérant général, des comptables

ete.

L’immenble fut construit en 1907

nar la “Banoue Rovale”. par H. C

‘Stone, un architecte d’Angleterra

Ta construction de la bâtisse ot Pa

chat du terrain coûta $800,000.00

Avis

AVIS est donné que la Compagnie

ci-dessous demandera au Lieutenant-
Gouverneur en Conseil la permis-

sion d’abandonner sa charte confor-
mément a la loi.

Cabano, 16 juillet 1928.
LA COMPAGNIE ELECTRIQUE

DE CABANO

P. E. Gagnon, Secrétaire

 

 

 

Prenez une Assurance de
J.-A. SAUCIER

successeur de P.-J. Bérubé
 

Evitez la grève des bank.... notes
En faisant de la PUBLICITE

FEMMED'AGRICUL-
TEUR FORTIFIEE

En prenant le Composé
Végétal de Lydia E.

Pinkham

 

  

Wilton, Ont.Btant suTotour

l’âge, je prends le Composé |

do [lee OD tal deA
Pinkham qui me
fait tant de bien
que je ne puis trop
le louer. J'avais
des chaleurs, mes
jambes étaient
lourdes, je pouvais
à peine marcher
pour faire mon
ouvrage. Voyant
votre réclame dans
les journaux, Je

mererésolus dessayer

le Composé Végétal. J'étais soula-

gée à lepreniière bouteille et je dis

aux autres le bien qu'il m’a fait. Vous
uvez utiliser ma lettre’—Mus

. B. Perers, Wilton, Ont.

Demandez à votre voisine.

 

 

 

 

    
Menez-Vous

du Lévain

- Pour Votre santé?
Si vous tenez à cette bonne
habitude, prenez les galettes
de Levain Royal—la qualité
la plus élèvée depuis plus de
50 ans. Trempez une galette
de Levain Royal avec un peu
de sucre, dans de l’eau tiède

“ pour toute une nuit. Remuez
bien,filtrez et buvez le liquide.
Pour rendre ce liquide plus
agréable au gout, ajoutez-y le
jus d’un orange.

LES GALETTES
DE LEVAIN
ROYAL
PereATENTEETS

 

 

Personne n’a le droit, quand il a

entrevu une fois ia vérité religieuse

ou politique, de s’y soustraire, sous

le faffacieux prétexte qu'il est diffi-

cile de l’obtenir.

Un nouvel empê-
chement de mariage
 

—Pourquoi donc ne te maries-tu
pas, mon garçon? Ta mère serait

qu’elle ne meure!
—Ma mère, ne me parlez pas de

mariage... je ne puis réellement pas

me décider pour le moment.

—Et pourquoi donc? Tu as une

belle position... de l'argent en ban-
que... tu es jenne et vigoureux?

Plus d’une jeune fille serait heureu-

se de t'avoir.

—Peut-être bien, mère, mais, je

vous le répète, je ne puis pas me dé-

cider à me marier. Quand je vois
les habits dispendieux que les jeunes

filles portent aujourd’hui, il me

semble que jamais mes moyens ne

pourront suffire à habiller, et, en-

core moins, à entretenir une telle
femme. Chaque foié que je sors en

compagnie d’une jeune fille, c’est le

salaire d’une semaine que je dépen-
se pour la “traiter”. Me marier

dans ces conditions, ma mère, ce se-.

rait condamner ma femme à être

 
=

malheureuse et ma famille à vivre’

dans la pauvreté. Ah! si vous me ;

trouvez une jeune fille qui sait s’ha-
biller et vivre suivant sa condition,

dites-le moi, je la rechercherai aus-

sitôt en mariage; mais c’est une fem-

me qui sait tenir maison et non pas,

une “POUPEE”que je veux prendre

Et oui, il est curieux de voir nom-
bre de jeunes filles vêtues de soie et

de fourrures, attendre comme des,

marchands derrière leur comptoir

qu’on les demande en mariage, mais
personne ne se présenfe; et pour-
|quoi? Parce que les jeunes gens

,n’ont pas les moyens de les acheter.

(Les Fleurs de la Charité)

(Le Soleil)

 

 Léon DAUDET

a mesure que changeaient les

 

ATOUTES LES DEUX MINUTES
DE CHAQUE JOUR DE SEMAINE --- QUELQU'UN AU
CANADA ACHÈTE UN AUTO DE LA GENERAL MOTORS

EPUIS l’époaue de la Confédération, la
General Motors of Canada Lir:ited, a

fourni aux Canadiens les véhicules nécessaires
au transport sur routes. D’une année à l’autre,

conditions et

si heureuse de te voir établi avant|'

 

 
Ces autos sont achetés par des gens que vous
connaissez . . par des gens comme vous . .
pour Îles mêmes raisons que celles qui devraient Ils sont
vous guider dans le choix d'un auto.

  

nu

“Vos roues sont Sl
. 2.1? ONmal alignées! : ey

      
   

Ce qui empéche le parfait alignement de vos pneus —

roulément vacillatoire, coussinet usé ou roue mal ahgnée—

diminue votre millage et augmente vos frais.

ÊME si le portant ne les montre pas à l'oeil
nu, notre personnel expérimenté y décou-

vrira souventles signes avant-coureurs du danger.

Donnez-nous l’occasion de vous épargner le coût

d’un pneu neuf.

L'alignement défectueux des roues se produit fré-

quemment. Mettez-y ordre avant qu’il ne soit

trop tard. Vos frais de pneus en seront diminués et

votre millage augmenté. Nous avons un expert en

cette matière—laissez-le, une fois par semaine,

vérifier vos pneus, et leur pression, et en rectifier

les défectuosités cachées. Cette précaution vous

évitera de longues et ennuyeuses réparations que

vous seriez autrement forcé de faire, sur la route,

et abaissera notablement vos frais de roulage.

Ça n’en vaut-il pas la peine?

DOMINION TIRE DEPOT
LEGARE AUTO OF TEMISCOUATA

La Tour de la Victoire
des Edifices du Parle-
ment Fédéral, à
Ottawa, d'où le fameux
carillon émet son vi-
brant message. …

-
,

a
y

mobile et ten ‘offerts au public avec toutes .
ces amélio vos dès que celles-ci sont réalisées.

vés ’avance, aux frais de la
General Motors et non pas à ceux du public. qu’augmentaient les besoins, la General Motors

étendit ses services et développa son industrie,
tout en améliorant la qualit! de ses produits.
Depuis l’apparition de l’automobile, les Cana-
iens désireux de se procurer les meil'eures voi

tures ont pris l’habitude de les demander à la
General Motors, jusqt:"à ce <w’aujou-dhui, à
toutes les deur mining de choo joer dose
n:aine, quela’un su Canada, achète un aus de
la General Motors.

GENERAL MOTORS
BUREAU-CHEF ET USINES -

Ils sont achetés parce qu'ils sont les produits de .
l'organisation la plus progressive dans l’induse
trie la plus progressive du monde, à l'heure
actuelle . . parce qu’ils sont le fruit de la
politique de progrès et d’initiative de la General
Mec.ors . . par qu’ils sont les mciileurs autos
que l’on puisse se procurer.
Ils comporent le- derniers dé-

sneziments, ‘2s plus récents
rorfecennements cnpertés
dans le domaine de l’auto- sep

te

Ce sont de meilleurs autos >1 leu parce qu’ils sont
canadiens, des véhicules d’une valeur supéri-
eure à cause des méthodes de production éco-
nomiques de la General Motors.
Cette popularité des autos de la General Motors
est d'une grande importance pour l’acheteur
canadien, car la Genc il Motors profite de la
demandesans cesse croissante dont ses voitures
sont l’objet pour diminuer les frais de produc-
tion et offrir ses produits a des conditions plus
avantageuses. GM-1926F

à CANADA Limited
OSHAWA, ONTARIO

CHEVROLET, POI 'TIAC, OLDSMOBILE, OAXLAND, MELAUTHLIN.PIEK, TA SALLE, CADILLAC, Tous avec Carrosseries par Fisher

IL EST MEILLEUR PARCE
+ CHNZRAL LICTCLS TRUCK
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LE SAINT-LAURENT  

 

 

Pin de Colombie
——— ENCAISSEMENTS

Notre char de bois à finir,
moulures, etc., est arrivé

 

HE
4

Pour l’encaissement des
Demandez nos prix a traites, chèques et autres

: effets négociables, la Banque

Lo de Montréal donne un ser-

= 20° DUBÉ & FIL a vice rapide et peu coûteux,
a k S, En r. - grâce a ses six cents succur- | ‘

L Matériaux de Constructions - sales canadiennes et à ses
RIVIERE-DU-LOUP | nombreux correspondants

dans le mons<e entier.
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blement secondés par la femme dans B d M £ 1
Un souffle d’évopée semble eircu-| Cette tâche qui peut sans hésitation anque e ontréa

ler dans les pages & ce livre dont Se qualifier d’héroïque, si l’on tient - ,
l'histoire s'est ramassée en un rac- compte des difficultés sans nombre Fondée en 1817 ç
courci sûr et dis-ret. contre lesquelles les premiers colons ’ £ A4

D'ailleurs, pas n’est besoin d’être /euremt à lutter. L’auteur ne tire L'actif dépasse $830,000,000
un littéraire rêveur pour lire: UN|Pas sur la ficelle  d’élément sensa-

UN SITE Enchanteur |icatholiaues fervents et admira

 
SITE ENCHANTEUR,l’art de con- |tionnel, il écrit avec mesure et sobrié- A. C. Sutherland, Gérant.
ter est le propre de Lambert Closse,|té sachant que les frontières litté- Suceursale de Rivière-du-Loup:

Ce récit clair en fait le parfait ma-|Taires d’une monographie doivent J. J. G. RICHARD, Gérant,
nuel d'une bibliothèque classique; S'adapter aux frontières du sujet en , Succursale de Trois-Pistoles:

l’esprit de l’auteur nous fait connaij-| cause. € ¢ €    
tre les hommes intègres charitables| À noter aussi, l'introduction don-

et droits qui ont contribué aux pro-[Née par une plume qui sait appré-

grès de la colonisation sur les rivesiCier à sa juste valeur celui qui se dé-

causapscaliennes, rappelant le cou-|Pense: Pro aris et facis. ;
rage et Vénergie; ils étaient avant MINERVE J 
 

 
  

  
Tous les marchands tiennent

Le NOUVEAU

KOTEX
 

 

La Marque du Plus PERFECTIONNE

 

Beau des Six | Vanté par les Femmes

|CylindresaBasPrix” Approuvé par les Médecins
Désodorise Scientifiquementx

 
 

 

. ’EMBLEME du Pontiac, que tout le monde connait
maintenant sur les grandes routes, est la marque OUS trouverez dans toutes

qui permet d'identifier le plus beau six cylindres du les pharmacies, dans tous

monde à bas prix. es magasins à rayons et de . , .
nouveautés, le Nouveau Kotex Désodorise#

Cett~ marque symbolise la souplesse du moteur à six Perfectionné.
et comporte
4 autres avan-
tages impor-

tants

1—Gaze plus douce
qui empêche toute
Irritation; garniture

; cylindres du Pontiac, avec sa nouvelle tête de cylindres
© améliorée G-M-R . . les qualités d’endurance du
i sobuste chassis du Pontiac . . le confort sur la route

des Amortisseurs Lovejoy du Pontiac . . les nom-
breuses améliorations qui font que l’on peut dire d’une
voiture qu’elle et de “qualité.”

Le Nouveau Kotex est su-
prêmement confortable. 11 est

plus doux que jamais, frais et
léger à porter. Ses propriétés

absorbantes sestent les mêmes,

de même que sa surface absor-

  
   

Ç Et immédiatement à côté du capot du Nouveau bante. pliable qui absorbe
Pontiac Six de Série, il y a un autre emblème de Il est confortable parce qu'il partaitement

5 qualité dont l’importance est considérable - - C’est s'ajuste comme un vêtement. 2—Coins arrondis et% celui des Carrosseries par Fisher, emblème quisignifie Ses coins sont arrondis et aplatis; d ou dis-
F ! luxe,style, beauté et solidité dans une carrosserie. Le , aplatis pour éviter toute saillie absolue;

Pontiac est le six cylindres à plus bas prix qui puisse fâcheuse. Vous trouvez en 3—Désodorise —
réclamer la distinction de posséder une Carrosserie Kotex une serviette douce et eee êt em,ent,

¢ . par Fisher. pliable que vous pouvez ajuster procédé brevets,
i . a votre gre.Chaque_fois que vous apercevez la fameuse ‘Tête 8 d—Vous l’ajustez à

we d’Indien” et que vous volts dites “Voilà un Nouveau Tous les anciens avantages votre gré; plus »
i Pontiac Six”, vous identifiez sans contredit le plus de Kotex demeurent.  Mêmes mince, plus épais,
& beau six cylindres à bas prix du monde entier. propriétés absorbantes en vue Pass trom selon

. + 7

. , d’une protection absolue—même !
. Consultez votre distributeur concernant le Mode de Pai t Différé , ge pepe , etPo CHAC qui facilite l'achat d'u mateae igér désodorisation—même facilité à 5—Se jette facile-

> ," s'en débarrasser. ment;aucun lavage.

Achetez-en une boîte au-

’ jourd'hui. 60c. seulement pour

GARAGE TETU une boite dedoe / >

RIVIERE-DU-LOUP

PON$. leNouveau 24+ oo | ' . ; es .

©, "PRODUIT DB LA GENBRAL MOTORS OF CANABA, LIMITED EE

“ | :
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FABRIQUE AU CANADA

KOTEX
La Nouvelle Serviette Sanitaire qui Désodoriga

ÀKotex est la seule
serviette sanitaire qui
désodorise complète-
ment. …Avantage qui
vous soulage de tout
souci et de toute crainte
d'incommoder.
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LE MANOIR HANTE
Par Régis Roy

Dessins de Paul Lemieux

“(Louis Carrier & Cie, Les Cahiers

Populaires, 2055, rue de l’Univer-

sité, Montréal. Prix, 50 sous).

Ce roman inaugure une collection

de Cuhiers Populaires, entreprise par

les “Editions du Mercure” auxquel-
les on doit déjà, depuis deux ans

seulement qu’elles sont fondées, les

plus beaux livres canadiens, aussi

bien anglais que francais.

Chacun des romans de cette collec-
tion sera imprimé sur papier choisi,

dans un format commode, et illustré

de nombreux dessins, bois gravés et

eaux-fortes des meilleurs artistes du

Québec. Chacun constituera ainsi un

véritable livre de luxe pour le prix

d'un livre ordinare: cinquante sous.

LE MANOIR HANTE, le premier

de la série, est sans conteste le ro-

man d’aventures le plus intéressant

de l’année, Un roman d’aventures,

mais absolument vraisemblable et

basé sur la documentation la plus

exacte. Une intrigue très habile-

ment menée, mystérieuse à souhait

et qui se déroule dans la région du
Montréal et du Québec de 1850. A

travers d’émouvantes péripéties, le

romancier conduit ses personnages

vers les aventures les plus captivan-

tes d’intérêt et son intrigue vers un
dénouement heureux. Ecrit dans un

style alerte et coloré, LE MANOIR

HANTE, comme d’ailleurs tous les
romans à paraître dans cette nouvel-

le collection, se recommande par sa

bonne tenue littéraire.

 

LE MANOIR HANTEest illustré!

de dix dessins pleine page de Paul,

Lemieux, un jeune artiste de Mont-|
réal, auquel nous devons l’illustra- tion de La Pension Leblanc, de Ro-;

bert Choquette, Ces dessins, dans‘

une note décorative très moderne,

commentent parfaitement le texte de

l'auteur. M. Régis Roy compte par-:

mi nos écrivains les mieux connus et

les plus estimés. Son oeuvre déjà

considérable comprend. entre autres:

L'Epluchette, recueil de monologues

comiques; Le Chevalier de Tonty,

nouvelle; Le Régiment de Carignan;

les Intendants de la Nouvelle-Fran-
ce; l’Armorial du Canada Francais,

en collaboration avec M. E.-Z. Mas-

sicotte; ainsi que plusieurs essais

historiques publiés par la Société

Royale du Canada et le Bulletin des

Recherches Historiques. L’auteur du

 

 

Aliments de Bébé
Si vous ne pouvez
allaiterBébé, employ-
ez le Lait Eagle
Brand. Depuis 1857,
cet aliment infantile
prime tout Pur, di-

gestible, sûr.

a La Cie. BorDEN

LIMITEE,

MonTREAL

 

278

 

  
  

   

    

      

MANOIR HANTE est membre de la:
Société Historique de Montréal, de
la Société des Anteurs et Composi-

teurs dramatiques de France et

Grand Chevalier du Corseïl Cham-

plain des Chevaliers de Colemb, à

Ottawa.

Les Editions du Mercure ont or-

ganisé un CONCOURS des plus in-

génieux à l’occasiin de la publide-
tion du “Manoir Hanté”. Les rè-

gies de ce concours, ainsi que la liste

des riches récompenses qu’il com-

porte, sont données sur un feuillet

encarté dans chaque exemplaire du
roman de M. Régis Roy.

 

Eritez la grève des Bank-notes...
en faisant de la PUBLICITE.
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EXPORTATIONS DE POMMES
AUX ETATS-UNIS

Un nouvel arrêté en conseil qui

modifie les règlements touchant les

fruits destinés à l’exportation, pres-

crit que l'inspection est facultative

sur les pommes exportées aux Etats

Unis.  L’expéditeur qui désire faire

inspecter ses expéditions peut le fai-

re, mais il n’y est pas tenu. Les rè-
glements portent que l’exportateur

doit aviser l'inspecteur le plus pro-

che de son intention d’expédier et il

recevra sans frais un permis d’ex-

portation s’il ne désire pas que ses

fruits soient inspectés pour des fins

commerciales.

Les expéditions sont toujours su-;
‘aux Etats-Unis, zauf celles dont la deaux.jettes à l’inspection pour fins admi-

oid StockAle
Mürie à Point
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Chemin defer Quebec,
Saguenay&Chibougamau

Obligations-or, première hypothèque CE

6% a 15 ans |
| Capital et Intérêts payables à toutes Jes swooursales de la Banque Cans. >

dienne Nationale au Canade et à la National Park Bank & New-York.

Président : Trds Hon. Lord Galnford, Londres.
Vice-Président : Bir Henry-W. Thornton, Président Chemin de fer Canadien

National, Montréal.

DIRECTEURS :

Honorable Adélard Turgeon, Qué- Wm. T.-A. Proctor, Londres :
bec Col. Bir Geo. Courthops, Londres ;

Col. Hon. Geo.-Elie Amyot, Québec
Henri Bray, Québec
Hon. Stnawcr PA. ‘Paradis, Qué-

Williams Phillpps, administrateur
du Service industriel du Cana-
dien National, Montréai :

Sir Richard-A. Pease, Londres ; bec
J.-C. MeConnell, Londres : C.-E. Taschersau, N. P., Queise

’est une intéressante émission qui per-
mettra la réalisation du chemin de fer yf
de ceinture autour du Lac St-Jean, at- ;

tendu depuis si longtemps. Ce chemin de

desservir, est assuré d’un grand succès.

Avec un boni d'une action de capital ordinaire de la vascar de $100.00
au pair par 81,000 d'obligations.‘{

71,rue St-Pierre, Québec    
  

nistratives.

tes ies expéditions d« pommes allant et qui sont destinées à faire des ca-

CRADNAa12diRL ; 5 Er _

— = rid 4.

_ es >

a

Montreal un des premiers
ports du monde

1900
Montréal. le ~lusgrandport
d'exportation dugrain, a vu

pusser dans ses élévateurs AG |
géants, deux cent millions :

. deboissequx en 1927, et ce | À
thiffre se doublera d’ici eu *
quelques années. Des

“æ navires de toutes les parties
du monde, vingt à la fois, et
des plus gros, y peuvent
prendre leurs carguisons.
en quelques heures, à même
les élévateursd’un volume
total de 15, 000,000, de bois-

seaux.
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Ceci s’applique à tou- quantité ne dépasse pas cinq paquets
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AU MAGASIN TOULCH
 

NOTRE GRANDE VENTE A
OBTENUE UN GRAND SUCCES

—0

Nos clients de la campagne
pu venir a cause

navant
de la mauvaise

température, nous avons décidé de R
continuer la vente encore une se- |
maine afin qu’ils puissent bénéfi-R
cier de nos bas prix.

Nous aurons des spéciaux
tous les jours.

NE MANQUEZ

CHOSE ETONNANTE
Une Monographie de 145 pages

 

* Vous ne supposez pas que de nos

jours, sans que l’»n puisse crier au

scandale, sans même que l'auteur

soit qualifié de révo'utionnaire et de
brasseur de “vieilles traditions”, il

puisse être livré au public une mo-
nographie paroissiale complète, de

145 pages! Et puurtant, c’est bien

ça: lisez “Un size enchanteur”, et
vous n'aurez pas perdu votre temps,

car vous apprendrez quelque chose

de nouveau, ou que vous avez oublié.
si vous l'avez déjà su.

Chose plus étonnante peut-être.

Lambert Closse n’a pas eru qu’il fal-

lait au préalable, enrichir et ré-

chauffer au contact de la vieille et

très exquise chaleur française, les
fibres de son coeur endurci.

Ca doit être bien imparfait, dé-
pourvu dans tous les cas de considé-

rations philosophiques, d’événements

mondiaux, de lecons de choses, voire

de descriptiens littéraires comme on

en fait sur n'importe quoi, quand on

est écolier! Exaefement: tout ce ba-

gage de choses incohérentes, surpri-

ses de se trouver en pays étranger

je vous suggère cher lecteur, d’aller

les chercher dans ces gros livres de
, 350 pages si bien reliées, qui ne finis-

“sent jamais et qui doivent toujours
recommencer... Ce n’est pas si im-

parfait cependant quoique ce ne doit |

pas une oeuvre d’envergure phéno-
ménale, ni de stv'e très académique

ni de fréquentes zensations; ce n’en
est qu’une des premières monographies

de bon sens, complète et surtout “li-
mitée”.

Les documents sérieux, utiles, pro-

pres au sujet et ‘ad rem”, sont à

leur place, et ne paraissent pas s'en-
nuyer de se trouver la.

Les gens de chez nous apprendront
par exemple, dans l’excellent préli-

minaire, qu’en 1624, trois Réeollets

7; vtraversaient à pieds les forêts du Té-
miscouata, et que la première route

tracée dans cette partie de la Pro-

vince fut le “Portage du Témiscoua-
ta” en 1783 à la demande du Géné-
ral Haldimand.
Ce au},.de plus,4donne du piquant

et de l’intérêt au volume, c’est la vi-

goureuse introduction faite par l’avo-

cat J. B. Lavo: ceci n'est pas pour

déplaire au lecteur, quand on con-

naît son franc parler. l’indépendan-

£e de caractère qui l’anime, qui ins
pire sa conduite et ses écrits, ainsi
que l'originalité de sa pensée.

Lisez done “Un Site Enchanteur”,

; L’ELIXIR TONIQUE

og . du Dr 6)
\ MONTIER

 

     

  

 

TONIQUE
PAVORI
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PHAR.
WACIENS.

Tout sharmasion vous
four dos teniquut, au =esssa ieSense:
tion ot le

ey Tenique Su pr megatser ot le sn
reschotiton e atime,

mu aelent ae welt À li era pétit. Une
Lu€enffit pour ua traitement E etnq v-  
“En ventechez Monsieur

VICTOR ST-ONGE
Mont-Carmel

M. FRANK LEVESQUE

. M. EMILEotUELLETTE
> À‘Rivière-du-Loup.

PAS DE VENIR

 

Jet vous aurez enrichi votre bagage
de sciences historiques.

“Une vieille Toupie”

St-Alexandre
MARIAGES

Mercredi, le 11 juillet. a été béni

le mariage de Mlle Arzilie Nadeau,

fille de Alphonse Nadeau, avec M.

Ovide Lévesque, fils de Ovide Léves-

aue, de Pelletier. Le mariage fut cé-

 

 

LESAINT-LAURENT

| core et la messe dite par le Rév. J.-

1 E. Castonguay, curé de la paroisse.

A aussi eu lieu, lundi le 16, celui
de Mlle Rose Morin. avec M. Philip-

pe Chénard d’Estcourt. La bénédic-
tion nuptiale leur fut donnée par le

Rév. Ph. Chénard curé de St-Atha-
nase et cousin du marie.

mariage, les nombreux invités se
sont rendus chez M J. À. Bérubé,

boulanger, pour le déjeûner, après

de noces.

offrons nos voeux de bonheur.

EN VISITE

—Mme Georges Landry, de St-
Germain et Mlle Marie Landry, sa

fille, ont passé une semaine chez

Mme Uldéric Bélanger.

—Mme Paul Lavoie et sa petite

nette Lavoie de St-Fleuthère étaient

la semaine dernière chez M. et Mme

Eliud Gervais.
—M. et Mme Albert Bouchard, M.

et Mme Alfred Damboise et M. et
Mme Arsène Damboise, de Caribou.

Me., étaient, dimanche, chez M.
Pierre Bouchard.

—Mlle Elisabeth Guérette, de Qué-
bec, passe une quinzaine chez son

frère M. J. Bte Guérette.

—Mlle Aurore Dumont, d’Artha-
baska, passe les vacances chez ses

grands-parents, M. et Mme Georges

Boucher.

—Mlle Lorenza Bélanger, de St-
Antonin, passe quelques jours chez

son grand-père M. Chs-Jos. Dumais.

—Mlle Georgette ét M. Georges

Nadeau, de Rivière-du-Loup, pas-
; sent les vacances chez leur grand-

père M. Théodule Nadeau.

 
T’a’pas ?

Après le |

quoi les mariés sont partis en voyage

Aux nouveaux époux nous!

fille Marcelle ainsi que Mlle Antoi-'
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—Mlie Rose-Alma Bélanger est

revenue d’une promenade au Lac-

Long chez son oncle M. Pierre Ma-

lenfant.

NAISSANCE
Le 6 juillet, M. et Mme François

Guérette, un fills baptisé sous les

noms de —François-Joseph Roland.
Parrain et marraine M. et Mme J.-

Bte Guérette.

 

Notre fortune
en trois mots
 

La jeunesse, ¢’ast une THESE. La

proposition à défendre: je me suffi-

rai plus tard. Oui, mais le hasard?
Il n’existe plus, quand le surplus est

empilé, placé, intelligemment, sans

relâche. Se suffire, c’est vivre dans
l’avenir.

Car l’avenir, cest L'ANTITHE-

SE, et combien redoutable! L'an dernier, 22,283 Canadiens et Améri-

cains faisaient faillite; 34.9% parce

plus fort pourcentage. Ils compren-

nent, aujourd’hui, qu

poser l’économie et la prévoyance,

puisque ensuite Dieu dispose,
Mais, pour la p.upart, il est peut-

être trop tard! Et, quand lesforces

nous abandonnent, sans retour, c’est

la SYNTHESE: soit l’aisance sua-

ve, cette immortelle dy sacrifice, ba-

se de tout ce qui doit durer; soit la

honte aux mains vides, au crochet de
la charité sereine, coupablement es-

comptée. — Roger du VERNAY,

Bulletin de la Caisse Nationale d’E-

conomie.
 

Le christianisme a été prêché par
des ignorants et cru par des hommes

savants et c’est en quoi il ne ressem-

ble à rien de connu.

DU MAISTRE
 

Le “Saint-Laurent” est la pro-
priété de ALPHONSE PARE, et
est imprimé au numéro 234 rue La-
fontaine, Rivière-du-Loup.
  Evitez la grève des Bank-note ....

en faisant de la PUBLICITE

—— EYpar—PeceT
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ThS-PAS DEJA MOBILISÉ ASSEZ DE COURACE POUR FAIRE
LA GRANDE DEMANDE L'OBJET DE TA FLAMME-

 
DÉJÀ SU2 DE LA VICTOIRE,

ET LIN EXPRIMER AVEC UNE BELLE ARDEUR LES ;
SENTIMENTS QU'ELLE T'INSPIRE ET LU! DÉCLARER, Co

"AIME-MOI ET LE MONDE ESTA Moi |: :

 

 

 

  “¥ POUR LENTENDRE TOUT À COUP TE RÉPONDRE PLACIDEMENT:
"DONNE-LE MOI D'ABORD, MON CHER, ET JE SERAI ENSUITE À Toi!"

 

 

T'AS-DAS ALORS ESSAYÉ UNE BLACK
LAMBITION ET LE DESIR DE PROUVER    
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SA VALEUR!   
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‘Nouvelles de

VISITE PASTORALE
C’est cette semaine que Monsieur

le curé et ses deux vicaires ont fait
la visite annuelle des paroissiens. La
température qui, dimanche ne sem-

blait pas devoir être tout à fait fa-

rorable à cette circonstance s'est
ansformée au point que nos véné-

Tables pasteurs ont pu comme tol-
jours répandre leurs bénédictions

dans chacun de nos foyers.
SOIREE

Les 9 et 10 de ce mois avait lieu

dans la salle du couvent de Jésus-

Marie une séance dramatique et mu-
sicale donnée par les Enfants de

choeur sous la direction de monsieur

le vicaire Beaulieu, au profit d’une
bonne oeuvre. Une tragédie et une

comédie furent les articles prédomi-

nants de la soirée. On a remarqué
avec raison -T’habileté avee laquelle

nos jeunes se sont exécutés,
DIVERS

—Monsieur le chanoine J.-E. Pel-
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Mlle Gilberte, ont visité leurs nom- letier, curé de la paroisse, a assisté
dimanche, aux fêtes du centenaire

de la paroisse de St-Simon.

—

lrents et amies, à Riviére-du-Loup.

 

7 mecs never 1 6 0 = Be ML a gee hy ae

Trois-Pistoles
À

—M. et Mme Omer Carrier, de
cette ville sont revenus dune prome-

nade à Warwick chez M. et Mme Al-

phonse Rioux, soeur de Mme Câr-
rier. Ils ont aussi visité des pa-

rents et des amis à St-Michel de
Bellechasse, Montmagny et St-Jean-

Port-Joli. Ils ont fait le trajet en

auto.

—M. Adjutor Chamberland, tail

leur de cuir, et Mme Chamberland
ainsi que leur jeune fils Hector,
sont de retour de Chicoutimi où ils
ont passé 15 mois.

—M. et Mme Auguste Gagnon, de
St-Arsène étaient en visite chez des
parents, la semaine dernière.

-—M. et Mme Elie Beaulieu, de
Ste-Rose du Dégelé et leur fille,

breux parents, ces jours derniers.

—Mme Louis Dumas, de St-Eloi
était en promenade chez Mme Ernest

Voisine, au commencement de la se-
maine.

—Mlie Thérèse Lapointe est actu-

ellement en promenade chez des pa-

 

St-Epiphane
BAPTEMES

Le 3. juin, Marie Lucille, enfant

de Jules Gagnon et de Philomène
Caron. Parrain M. Camille Gagnon.

frère de lenfant; mawraine Mlle An-

na Gagnon, cousine de l'enfant.

Le 7 juin, Marie-Aimée enfant de

Aimé LeBel et de Aurore Tremblay

Parrain et marraine, M. et Mme Al-

bert LeBel, onclz et tante de l’en-

fant.
Le 2 juillet, Marie Adrienne, en-

fant de Joseph Boulay et de Imelda

Patoine. Parrain et marraine, M.

Léo Boulay et MHle Cécile Boulay

oncle et tante de l’enfant.
Le 5 juillet, Claude Gilbert, en-

fant de Pierre Berrer et de Anna

Boucher. Parrain et marraine, M
et Mme Charles-Eug. Deschénes, de

St-Modeste, oncle et tante de l’en-

fant.
Le 7 juillet, Joserh Normand, en-

fant de Henri Tremblay et de Alma

Nadeau, Parrain et marraine M. et

Mme David Deschamps, oncle et tan-

te de l’enfant.

Le 17 juillet, Charles-Eugène, en-

fant de Philippe LeBel et de Yvonne

Marquis. Parrain et marraine: M.

et Mme Charles Michaud, de l’Isle-

Verte, oncle et tant: de l'enfant.

MARIAGES

On annonce pour la semaine pro-

chaine, le mariage de M. Adélard

Patoine avec Mlle “arie-Ange The-

riault, fille de M. Jos. Thériault.

Mardi le 17 juillet M. Isidore Ca-

ron, fils de M. Joseph Caron, con-

duisait à Vautel Mlle Laura Dionne

fille de M. Samuel Dionne.

Mercredi, le 18, M. Albert Roy u-

nissait sa destinée à Mlle Marthe

Dumas fille de M. Elisée Dumas.

NOUVEAU MEDECIN

M. J. L. Plante, jeune médecin

vient d'arriver dans notre paroisse

Il tient son bureau chez M. Emile

Chouinard. Nous lui souhaitons un

long séjour parmi nous.

QUARANTE-HEURES

Mardi, le 10 juillet eut lieu l’ou-

ciel nous a favorisés d’une tempéra-

plus belles parures pour cette cir-

constance solennelle. Aussi les pa-

Toissiens se sont tous empresses de

pendant ces jours -de grâce, faire lai

sainte communion et rendre à Jésus-

Hostie leurs adorations et leurs hom-

mages. ;

DIVERS

—Mme J. Soucy, des Etats-Unis

est en promenade chez son père M

Eniphane Roy avec ses trois fillet-

tes.

_Soeur Marie de la Croix, des

RR. Soeurs du St-Rasaire de Rimous-

ki, est venue visiter sa mère Mme

Johnny Thériault, qui est grave

ment malade.

—M. Désiré Thériault était aussi

en promenade dans sa famille, à cet-

te occasion.

—M. Antonio Marquis, des Etats-

Unis, en visite chez des parents.

—M. Lauréat Gagnon, de St-Léo-

nard, est en promenade dans sa fa-

mille.

—M. Elie Lapointe, de Montréal

est en voyage de noces chez son pè-

re M. Epiphane Lapointe.

—M. A. Lapointe, J. Levasseur et

Jeurs dames ainsi que Mlles Emélia

et Albertine Chouinard, des Etats-

Unis en visite chez M. Joseph Choul-

nard.

—M. et Mme Adrien Coulombe
ainsi que Rosaire Coulombe, étaient

à St-Simon, dimanche dernier, à l'oc-

casion du centenaire de la paroisse.

—La famille de M. Elzéar Jalbert

est de retour des Etats-Unis pour
demeurer dans notre paroisse.

DECES

Le 23 juin, M. et Mme Georges

Pelletier avaient la douleur de per-

dre une enfant bien-aimée Marie-Lo-

rette à l’âge de 1 an et 4 mois.
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ÿ
premier rang
Le draveur, le cageux,
l’homme dechantier aussi
bien que les ingénieurs de
nos grands pouvoirs d’eau
ne se laissent jamais
prendre dansle “jam”des
rhumes d’été. Ils sont bien
trop sages! Ils savent

toujours prendre au bon

momentla boisson qui est

au premier rang comme

boisson saine et délicieuse.

FINEST

CANADIAN Fabriqué à Berthierville, Qué,

TRUIS GRANDEURS OE’
FLACONS:

Gros: - 40 onces $3.65

Moyens: 26 onces 2.55

 

  

 

sous la surveillance du Gouver-

uementfédéral, rectifié quatre

  

Petits - 10 onces 1.10
fois et vieilli en entrepôt

pendant des années.
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Melchers Distillery Co., Limited
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Vous Pouvez ++

Maintenant acheter ca style
Véritable à Bas Prix

   

VS LE
 

— CHR
ET

verture des Quarante-Heures. Le}

ture idéale et l’église a revêtue ses|

venir, pendant ces jours de venir,

090

 
 

AND UPWARDS

. 8851. Sedan 2 portes. . 3875.

© 3850. Coupé de luxe. . . $010.

ec strapontin
RY pe . $370. Sedan 4 portes. . $91:

(avec strapontin)

Tous ces prix sont f a. b. Windsor. Ontario. et

comprennent l’équipement régulier de la fabrique.

(Fret et taxes em plus)

 

Avec le nouveau PLYMOUTZ de
construction Chrysler. vous cbtenez
des résultats que vous n’auriez ja-
mis cru possibles dans un autom»-
bile de ce prix, avant de jes avoir
expérimentés vous-même.
Jamais encore, à de si bas pr'x, vous
n'auriez pu attenire une telle vitesse
une telle puissance &t une telia duu-
cour — sans un vestige de vidration
à Vimporte quelle vitesse.
Jamais encore vous nave: joui dum
tel confort. Carrosseries de pleing,
grandeur pour adultes. Bza1 cap#
tonage et détails luxueux qui ne se
trouvent ordinairement, ae dans les
automobile les plas disfendieux.
Jamais enfore vous n’aviez expéri-
menté une telle force de freinage,
grâce aux freins hydrauliques à ex-
pansion interne zur els quatre roues,
avec doublage de freins moulée —
que ne possède aucun aurre autrmo-
bile de prix au-dessous deu quinze
cents dollars — qui vous dennent an
arrêt instantané avec. une legére
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Jamais encore un “éto de ce prix
1. avait possédé Une telle distinction
dans la forme de la carryi-erie, tant
de chic et d'élégance dars le profil
élancé du radiateur et dans la sil-
houette de la carrosserie uux .ignes
fuyantes.
Bref, jamais encore il n'y avait eu
un tel automobile, Seule ‘Fhubileté

ædes ingénieurs Chrysler :: li perfee-
tion de fabrication de l'organisatien
Chrysler, par son princioe de Quali-
té Standardisée, pouvaien* produire
un automebile à un ays«i.bas prix
incorporant la qualité et la valeur
des plus beaux automobilzs
Nous sommes désireux de mette un
‘Plymouth à votre dispo:itisn. Mon-
tez dedans, conduisez-le et nous sum-
mes sûrs que vous aussi serez pret
a acclamer le Chrysler comme étant
le couronnement du perfecticnoe-
ment du perfectionnement obtenu
dans le champ des automobiles aux
plus bas prix.

FERLAND & FERLAND, Enr.
+
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DISTRIBUTEURS
‘ Lafontaine . Rivière-du-Loup
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méme quand d

Du DR.
"peut vous remettre sur la route de la santé. Ila fait cela pour des
milliers d'autres. Pourquoi pas pour vous?

Ne contient pas de drogues nuisibles.
11 est bon pour toute la famille.

L'histoire intéressante de sa découverte, avec des renseignements

11 est absolument sain.

trés valuables, et des attestations
sur demande. ‘ Ce remède herbeux renommé ne peut être obtenu chez

Des agents spéciaux le fournissent.

e DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. *
les droguistes.

2501 Washington Blvd.
Délivré libre de tous droits au Canada.

 

—

Toujours de l’Espoir .

pas aidé. Une simple et vieille préparation
herbeuse commele

 

‘autres médecines ne vous ont

PIERRE

véritables, est envoyée gratuitement

Ecrire à

CHICAGO, ILL.
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LES EOCHEUSES,
PARADIS DES TOURISTES
 

Les Rocheuses Canadiennes ont

toute la grandeur et tout le charme

des Alpes tandis que la Côte du Paci-

fique possède tout le pittoresque des
Côtes de Norvège.

Du parc national Tasper, en se di-

rigeant vers l’ouest, on traverse une

région d'une beauté unique. Elle s*é-
tend sur des milliers de milles et

renferme tout ce que la Nature a de

grand et de merveilleux. Des monts

géants dont la cime perce les nua-

ges; d'immenses glaciers aux neiges

éternelles; des forêts impénétrables

collées aux flancs des montagnes;

des rochers énormes; des sentiers

fleuris et embaumés: des vallées ver-

doyantes; des gorges profondes, des

Tavins géants; des rivières impétueu-
ses.

Le voyage de Grand Triangle qui

va de Jasper a Prince Rupert, de là

par bateau jusqu'à Vancouver et re-
vient par chemin de fer à Jasper

fournit l’occasion par excellence de

voir dans tout leur éclat toutes ces

richesses de la Nature. On peut

s’arrêter à Jasper i Yaller ou au re-
tour et y jouir de 'a splendide hospi-

talité du Jasper Park Lodge où l’on
trouvera tous les amusements entres

autres le golf et les promenades en

auto. On peut aussi remonter la

Côte du Pacifique en bateau jus-
qu'en Alaska, le pays du mystère et

des vieilles traditions indiennes sym-

bolisées par les fameux totens. On

trouvera aussi à Vancouver tous les

agréments de la vie moderne dans

un superbe décor de rose et une at-

mosphère ensoleillée.

Détails complets quant aux meil-

leurs endroits de vacances dans

l’ouest Canadien ains! qu’au superbe

service de trains du Canadien Natio-
nal, auprès de tout agent du Cana-

dien Nationa! ou aux Bureaux des

Billets: 10 rue St2-Anne et 231, rue

St-Joseph, Québec. Tél. 2-8200.

 

Rien n’est si risqué que d'essayer

de défricher l'avenir Mais quand il

s’agit du catholicisme, on peut affir-

mer que les pessimistes ont toujours

tort.
 

Pierre BATIFFOL
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I vous pouviez avoir exactement l'auto de vos désirs,
quelles sont les caractéristiques que vous exigeriez de

ette voiture?
v
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: meilleugy,Chevrolet.

a" i Routiére ’
Touring

# Coach -
"RL Sedan - -

Ba, ; Tous les prix à l'usine, Oshawa—
Taxes di gouvernement, parc-choct-s

et pneu de rechange en plus.

PRODUIT DE LA GENERAL MO

La performance serait votre première considération . .
vous voudriez avoir du pouvoir en abondance et toute la
vitesse possible . vous rechercheriez une voiture
capable d’une prompte accélération . . une voiture d’une
exceptionnelle robustesse, capable d’accomplir de très
longs trajets sans jamais perdre de sa puissance.
Puis vous considéreriez le style, le dessin de la carros-
serie. Vous choisiriez une carrosserie moderne, avec
lignes basses et sportives, décorée de couleurs harmoni-
euses et dernier cri. Vous ne seriez satisfait que d’une
élégante carrôsserie par Fisher,

Vous voudriéz ensuite une voiture luxueuse . . une
voiture possédant un compartiment intérieur superbe-
ment aménagé, avec élégants capitonnages et coussins
moelleux . .#une voiture vous offrant le maximum de
protection contreles intempéries en même temps que le
parfait confortet la plus grande souplesse de roulement:
Et enfin, vous demanderiez un article de qualité un
véhicule de construction substantielle . un auto possé-
dant entre autres caractéristiques des freins aux. quatre

, Toues, un épurateur d’air, un filtre d'huile, un système de
. vèntilation du carter, Un système d'alimentation par le
vide, un réservoir de gäzoline à l'arrière . un auto

: sur cape vous pourriez toujours compter, peu importe
; conditions climatériques ou l’ét&t-des routes.
Ce sont 13 les gualités que chacun d'égire dans un auto
et que chacun PEUT avoir, pour la première fois dans
l’istoire de l’automobile, au bas prix du “plus gros et

gi 6-14-7-280F

  5625.00
625.00
740.00
740.00
835.00

- Cabriofet-cd
Châssis cotnmercinl ~
Routière de livraison «
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N / Routière express  -
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et pneu de rechange en plus.

GARAGE CENTRAL ENRG.
“  RIVIERE-DU-LOUP, Qué.

Ra

Châssis-camion 1 tonne 635.00
650.00

Tous les prix à l’une, Oshawo—
Taxes du gouvernement, pare-chocs

OLET

 

   

“Je ne cherchais
pas des adjectifs,
mais des FAITS,”tiun propriétaire.

C’est Pourquoi il Acheta un Whippet Six

Nous imaginons que vous êtes dans le même cas, que vous
voulez des faits prouvés par des essais absolument sérieux et
déiinitifs. Voici, en résumé, ces faits concernant le Whippet Six, :
Une simple lecture vous révèlera que dans toute votre expérience
de l'automobile, vous n'avez jamais eu connaissance qu’on ait
.offert une pareille valeur pour aussi peu d'argent — jamais.

1. NOUVEAU RECORD MONDIAL de vitesse et d’en- i
durance dans une course de 24 heures sur une distance
de 1357.5 milles, '

2. VILEBREQUIN A 7 PALIERS Yau lieu de 3 ou 4
comme à l'ordinaire) assurant un fonctionnement souple -
et tout à fait exempt de vibration. -

3. MOTEUR A HAUTE COMPRESSION — capable de
développer une vitesse de 65 milles à l'heure et de la
maintenir indéfiniment. o

4, ACCELERATION — de 5 a 25 milles à I'heure en 7.2
secondes. ’ LOUE

5. ECONOMIE — 24.7 milles au gallon — une consom-’ Le i
mation remarquablement minime,

6. CARROSSERIES SURBAISSEESpeintes en riches et SE
harmonieuses couleurs; intérieurs élégants et luxueuse-
ment capitonnés.

7. LE PLUS BAS PRIX AU MONDEpour un auto à 6
cylindres avec vilebrequin à 7 paliers, pistons invar-strut,
chaîne de réglage silencieuse et nombreux autres carac-
téristiques de supériorité.
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, Willys-Overland a accompli de grandes choses dans le cours des quatre
dernières années, mais les nouveaux autos Whippet sont, sous plusieurs :
rapports, les plus remarquables. Et le volume des ventes de ces voitures 1
a démontré la préiérence du public pour ces valeurs. Les premiers cing ’ ;
mois de 1928 ont été les plus productifs dans toute I'histoire de Willys-
Overland.

En mai de cette année, 44,559 autos Willys-Overland furent expédiés,
et la demande continue actuellement à la même allure. Juillet marque
la production de'la deux millionième voiture-automobile par Willys- >
Overland. Durant la première moitié de l’année courante, la production :
à largement dépassé toute celle de l’année dernière. Ce volume place a
maintenant Willys-Overland au troisième rang parmi les fabricants d’au- 5
tomobiles. LLC
Donnez-vous la peine de venir voir ces voitures exceptionnelles—faites-
vous donner une démonstration — ce n’est que de la sorte que vous
pourrez apprécier pleinement leurs incomparables qualités.

Prix du Whippet Six, de $815 & $985; du Whippet Quatre, de SL
$625 a $810. Tous les prix f.a.b. & Vusine, taxes en plus. it

Quatre et Six Cylindres

   

£

  - Fabriqués par les fabricants des fameux Willys-Knighe “OF CANADA, LIMITED
* i * «€ ‘

oi

G. MORAIS Représentant Rivière-du-Loup
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CONTRE LES RATS!
Le rat est à l’ordre du jour. Voi-

là la grave Société des Nations qui

vient de s’en occuper. Elle a même
créé un mot spécial: Dératisons!
qu'elle lance comme un cri de guerre

contre la gent ratièree Et méme,

tant le danger lui paraît sérieux, el-

le n'a pas craint d’crganiser un Con-

grès — une sorte de Conseil de Guer-

re international — chargé d’étudier
les meilleurs moyens d’arriver à ex-

terminer les dangereux animaux que

sont les rats.
Ainsi que nous l’avons noté dans

un récent article, ie rat est considé-
ré aujourd’hui comme le dissémina-

teur de la peste, de la teigne, de ‘a
trichinose. Longtemps on le jugeaïl

simplement encombrant et destrus-
teur: mais aujourd'hui c’est prinei-

palement au nom we J'hygiène qu’on

lui fait la guerre.
C’est un parasite du rat, une peri

te puce, qui se charge de transpor-
ter et de communiquer les germes.

de rat à rat, ou de rat à homme.
Une piqûre de puce infectée suffit a

communiquer les germes de mort.

Ainsi, au laboratoire municipal de

certaines grandes villes européennes

comme à Paris, une nuto amène cha-

que jour un certain nombre de rats

pr dans des ratières en différents

points de la ville. Ces ratières ou
ces pièges sont entnurés d'une sex

viette blanche où les puces se préoi-

pitent : et l'on pant ainsi, d’après

les parasites, en examinant les ger-
mes que les puces portent,surveillur

les points dangereux et se prémuni

de redoutables épidésnies.

C’est un médecin français. le Doc-

teur Simond qui, la premier, a dé-

couvert cette triple albance: rat-

puce-peste. De fail, chaque fois que
la peste a pris naissance en Europe

ce fut par la faute des rats et de

leurs parasites.

On aurait done tort de se désinté-

resser de la guerr? oue l’on vient de

déclarer à l’engean«e pullulante des

rats. Le rat est voué à la destrue-

tion comme ennemi de la santé, com-

me destructeur de l'a richesse. Les
sommes qu’il coûte chaque année soni

fabuleuses. Grâce à sa ruse, à son
agilité, à sa fécond'té étonnante, il

se défend bien conre ses ennemis:

il gagne même du terrain à chaque

année.
La campagne lancée par la Société

des Nations arrive bien à son heure

 

 

Kamouraska
 

—Mercredi dernier, a été célébré

le mariage de M. Alphonse Laplante
avec Mlle Maria Paradis, institutri-

ce, de Kamouraska. La bénédiction

nuptiale leur a été donnée à 8 hrs

par M. le curé Guy. Apres le dé

jeûner chez le père le la mariée, M

J.-Bte Paradis, les nouveaux époux

sont partis en auto pour un voyage

à Boston et dans quelques autres

ville américaines.
—Les touristes nous arrivent nom-

breux dans les cottages et les hôtels

Notre plage verra affluer une fou-

le de visiteurs.
—M. C. Ouellet, fils de M. J. P

Ouellet, architecte, est dans sa fa-

mille, de retour de l’Hôpital. Nous

lui souhaitons un complet rétablisse

ment.

—Lundi, le 30 j illet, sera chanté

le service anniversaire de feu Cyrias

 

 

Ouellet. Parents ct amis sont priés

d’y assister.

NAISSANCE

M. et Mme Alphonse Pelletier

(Rose-Anna Marquis) font part à

leurs parents et am's de la naissan-

ce d’un fils baptisé 1e 12 juillet sous

les nems de Joseph Paul-Emile Gil

bert. Parrain et Marraine M. et

Mme Adélard Marounis, grands pa-

rents de l'enfant. Porteuse Mme

Pierre Trottier.

Montre-bracelet pour dame ou

monsieur pour la vente de 15

bouteilles de parfum à  2bc.

chacune.

PRIME SPECIALE

Un collier de perles incassa-

bles sera donné à ceux qui ven-

dront les quatre premieres

bouteilles dans dix jours. Eecri-

vez dès ajourd’hui. N’envoyez

pas d'argent, nous avons con-
fiance en vous.

MONTREAL PREMIUN Reg'd
B. Pestale 1605—Montréal Que  

GRANDE FETE A PACKINGTON
DIMANCHE LE 22 JUILLET
 

Dimanche prochain, le 22 juillet,

il y aura une belle fête religieuse à
Packington, S. G. Mgr Courchesne
bénira la nouvelle église dans Va-

vant-midi, et à 2 heures, il bénira

ne fromagerie récemment cons-

truite dans la paroisse, Il y aura, à

cette occasion, plusieurs discours

religieux et patrio:iques, prononcés

par des orateurs distingués.

Après la cérémorie Edigieuse, il

y aura des divertissements variés et
on servira un souper.

Ne manquez pas d'assister à cet
te fête, qui sera inbéressante et ins-

tructive pour tous les visiteurs.

 

NAISSANCE
 

M. et Mme Donat Lapointe font

part a leurs parents et amis de la
naissance d’un fils baptisé le 20 juin

sous les noms de Pierre Fernand
Robert. Parrain et marraine M. et

Mme Johnny Michaud. Porteuse

Mme Luc Roy, grand’mère de l’en-
fant.
 

REMERCIEMENTS

Au Révérend M. Blais pour trois
faveurs obtenues.

A. B.
 

Le “Saint-Laurent” est la pro
priété de ALPHONSE PARE, et
est imprimé au numéro 234 rue La-
fontaine, Riviére-du-Loup.

 

Feu Mme Ph. Michaud
A l’Isle-Verte, uerrredi le 18 cou-

rant, est décédée lame Philomène

McGough, épouse de Sieur Ph, Mi-

chaud, à l’âge de 72 ans et 7 mois.

Les funérailles a:ront lieu à l'Is-

le-Verte vendredi le 20 courant, à 9

heures.
Parents et amis* invités.

Nos vives sympathies.
 

DECES
 

Le 16 juillet, décédait à l’âge de

59 ans, à l’hôpital de cette ville, Jo-

seph Roussy, fils de M. Rémi Roussy,

de Grande Rivière. Service et sé-

pulture eurent lieu je 18 à St-Patri-

ce,
 

Filles demandées
Une fille de table et une bonne

d’enfants, demandées. S’adnesser au

Château Grandville, Riviére-du-

Loup.

 

Briques !*# Briques!
 

Je viens d’acheter un fourneau de

briques rouges, de trés bonne quali-

té, que je suis en position de vendre

à de bonnes cona.tions. Prix spé-

ciaux aux marchands. Pour plus de

renseignements, s'adresser à LEON

TRERIAULT, beurrier, Isle-Verte.

3fs p.
 

Dans la lutte pour la survivance
ethnique, les heurts sont inévitables

et celui dont la vie en a été exempte

na jamais lutté pour sa race.

Elphège DAIGNAULT   REMERCIEMENTSPour faveur obtznue par l’inter-

cession du Bienheureux Jean de Bré-

beuf et du Révéreni M. Blais.
L.-P. M.  
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Grandes Courses
A RIVIERE-DU-LOUP

DIMANCHE LE 29 JUILLET
A 2 HRS P. M.

 

ME
iG

Plusieurs chevaux du Maine, du Nouveau-Bruns-
wick, de la Vallée de Matapédia et de Québecy pren-
dront part. Le 5»

Si la température n’est pas favorable les. ‘courses
seront remises au dimanche suivant. ;  

DR E. C. LABELLE, ;
Secrétaire,

 

 

 

 

PERDU PERDUE

Un lorgnon, dans ume boîte por- TT

tant l’inscription J. H. Pelletier. bi- Une sacoche cortenant une som-

joutier, a été perdu du deuxième | me de 915.00 et autres articles a été

rang de Cacouna a la gare de Riviè- perdue à Rivière-du Toup, du maga-

re-du-Loup. Prière de le remettre;sin Victor Devost à La Pointe. Priè-

au bureau du “Saint-Laurent”. Ré-jre de l'adresser au Pureau de Poste

compense promise. de St-Hubert, Chen Taché.

  

 

CHRYSLER

a

Coupé devx

_

places

(avec strapontin)

roues suvv'èmentaires)

Prix du Nouveau Chrysler

“75” — Sedan Roval, $1085
(avec

strapontin) 31985; Routier
$2010,

Sedan de ville, 82140 (avez =

    

   

 

   
  

   
  
  

   

 

    
  

Tous ees prix sont f. à ».

Windsor Ont. et  compre“-

nent l’équipement régulier

de fabrique (fret et taxes a

être ajoutes).

Seul Chrysler Pouvait

Réaliser un tel style
Réaliser un nouveau groupe d’outomobiles avec des for-

mes de carrosserie absolument nouvelles. et si remar-

quables, si distingués qu’ils provoquent chez tous ceux

qui les voient un: c1miration spontanée à 1 égard de leur

beauté artistiqu. ac leur mécanisme perfectionné ren-

FERLAND & FERLAND, Enr.
“DISTRIBUTEURS .

303} Hue Lafontaine

 

   
du nouveauPrix Chrysler

“ART — Coupé d'affaires
$1325; Routier (avec stra-
pontin), $1353; Sedan deux
portes, L1560; Touriste,
$1370; Sedan f portes $1460
Coupé (aver strapontin,
$1460. Tous ces prix son“.

  

f. a bh, Windsor, Ont. ebt,
comprennent l'équipemest
régulier de ‘abrique (Laxes
et fret à être ajoutés). ;

 

ew Chrysler “752-Passenger Coupe (with

+

.  
fermant tout/ é qua la science moderne pou-
vait incorpdrerdans la construction d'un au-
tomobile, c’était une tâche gigantesque que

pourtant; les ingénieurs et les artisans Chrysler
ont accomplie dans la fabrication des nouveaux
Chrysler Six “75” et “65”. A leurs bas prix excep-

; tionnels, nous sommes convaincus que la nouvelle
ligne d’automobiles Chrysler introduit non seulement
une nouvelle vogue sous le rapport de la forme, et une
nouvelle suprématie dans la perfection du mécanisme,
mais aussi une conception absolument nouvelle des va-

. leurs dans le champ des beaux automobiles.

- Rivière-du-Loup :

 



  

 

  
F.a.b. à l'usine.
Taxes en plus.

 

 
 

 

  

  

   

   

   

   

  

   

- D'ENORMES RESSOURCES
co ‘ONT CREE CETTE

ETONNANTE VALEUR
La production de plus de deux millions d’autos Willys-Overland

a rendu bossible ce prix excessivement bas

JUILLET marque la production. par Willvs-Overland. de la deux mil-
lionième voiture-automobile. un record vraiment remarquable.
Durant le semostre an? ’écnnler. la nroduction a larcement dé-
passé celle de l’année 1927 toute entière, et aujourd’hui, e= volume consi-
dérable place Willys-Overland au troisième rang parmi les fabricants
d'automobiles. )

cast da =

C’est pourquoi, grâce au : économies réalisées parl'énorme nuissance d'a-
chat de Willys-Uver!anu et le volume considérable de ses vemes. le su-
perbe nouveau Standard Six peut vous être offert avec le fameux moteur
sans soupapes breveté qui s'améliore à l’usage — le moteur au fonction-
nemeat souple et silencieux. promnt à démarrer, simple et économique— et cela au plus bas prix dans l’histoire de l’automobi!e.
Le nouveau Standard Six possède les mêmes qualités et les mêmes pointsGe sunériorité qui ont déjà provoqué l’enthousiasme de plus de 325,000propriétaires d’autos Willvs-Knight. Son incomparable valeur est d'ail-, leurs révélée par la liste des caracteristiques suivantes:

Moteur sans soupapes à haute compression Drevete, ae 42
chevaux-vapeur.

Vilebrequin a sept paliers.

Freins de type mécanique sur les 4 roues.

Direction facilitée par 8 roulements Timken dans
l'essieu avant.

 
Intérieurs spacieux et confortables.

Sièges confortables et moelleux.

Contrôle des atténuateurs des phares à gauche sur
I'appui-pieds.

Volant de direction ajustable.   
  

 

Contrôles intérieurs des portes à portée de la main.

Montants avant étroits, permettant une vision parfaite,

Thermostat—épurateur d'air—rectificateur d'huile.
\

Prix du Standard Six Willys-Knight, de $1395 &
$1525; du Six Spécial, de $1575 & $1845; du

Grand Six, de $2365 a $3695. Prix f.a.b. à

l'usine, taxes en plus.

 

Maintenant! Un assortiment complet de voitures
commerciales et de camions Willys-Knight

et Whippet à des prix attrayants.

 

 

 
G. MOBAIS
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CIGARE

CHECK
Chaque bouffée, un délice

 
 

 

ACHETEZ VOTRE 2

Vaisselle, Verrerie, Coutellerie, Usten-

siles de cuisine et vos Cadeaux
CHEZ

Embe ÉRETON
221 RUE LAFONTAINE.
 

Toutes nos importations sont maintenant en magasin.

s aurez un grand choix et de la bonne marchandise

vou = A DES PRIX TRES BAS.

Grand verre à eau, épais, Be. pièce.
Set à table, 6 morceaux pour 90e.
Set à crème, 7 morceaux pour 69€.

Tasse et soucoupe, 10€ les deux m.
Assiettes creuses, 10€ pièce.
Assiettes plates à 7, 9. 1O0Ct pièce.

Avant d'acheter ailleurs, venez nousvisiter.

 

Georges Chouinard
Constructions de tout genre.

Manufacturier de Portes, Chassis

Avant de placer vos commandes.

La prochaine fête champêtre, au

profit de la fanfare de la cité, aura
lieu les 2, 3 et 4 juillet prochain.

J. L. MARIER
successeur de

PARADIS & MARIER

4, “ue Chouinard
RIVIERE-DU-LOUP Station

Ccinmercant de Peaux ver.es

Marchand de Bois, Grains,

Provisions, Epiceries et Légumes

Entrepreneur Général

Moulures, etc, etc, —

ST-ALEXANDRE, Co. Kam.

Spécialités : —
Pommes d’automne et de conserve

Vendeur exclusif a Riv.-du-Loup
du Ciment National PORTLAND

Demandez nos priæ

SATISFACTION ASSUREE

demandez mes prix.
LA

  

 

 

 

TAPISSERIE
Dessins nouveaux

Placez vos commandes maintenant
pour vous assurer votre CHOIX.

 

 

Coton à tapisser, broquettes,
colle de poisson, peinture, ver-
nis, Garniture de chassi, Etc.  Prélart de douze pieds et

autres largeurs

J. E. PINEAU
RIVIERE-DU-LOUP

  
 

     
  

  

  

   

    Si vous êtes indécis où aller pour votre prochain voyage,

écrivez ou venez nous voir. Tous les renseignements possibles

vous seront donnés avec plaisir, et nous préparons divers itiné-
raires si désiré.

Bureau des billets du PACIFIQUE CANADIEN à Québec-

30 rue St-Jean, tél. 20093; Chateau Frontenac, tél. 2-1840 et
Gare du Palais, tél. 200663.

Adressez-vous à C. A. LANGEVIN, Agent Général, Gare du

Palais, Québec, ou à P. E. Gingras, Agent de District, Gare Wind-

sor, Montréal.



 

SODWJDeLeey

FRASERVILLE DRUG CO.
Bloc LAPLANTE

Dans le Centre de la Ville

AGENCESde:
Rexall, Penslar, Parke & Davis, Wyeth, etc.

RADIOS: Cro sley, De Forest.
Stock le plus considérable, et le plus varié dela ville.

Les commandes de la Ville, données par téléphone, seront déli-
vrées ph domicile dans un court délai.incl.

CARTES D’ AFFAIRES
MEDECINS

L. E. PARROT
Ex-élève des hôpitaux de Paris,

MEDECIN-CHIRURGIEN

De l'Hôpital de Rivière du Loup-

Rue LAFONTAINE

DOCTEUR Z. VEZINA
DES HOPITAUX DE PARIS

veC0

 

 

Appareils électriques de spécialité:
Courants galvaniques, sinusoidaux,
Haute fréquence, Diathermie.

 

165 Rue Lafontaine,
RIVIERE-DU-LOUP

Tél. 325

 

DOCTEUR
ANTONIO PARADIS

Ex-élève en Chirurgie des hôpitaux
de New-York et Philadelphie.

 

Chirurgie,
Rayon X
Electricité-Médicale
 

G. E. LANGLAIS
RIVIERE-DU-LOUP

22 Iberville B. P. 40 Riv:-du-Loup.
 

Représentant pour les comtés de Té-

miscouata, Kamouraska et Rimouski

de la maison

JOS MORENCY, LTEE.
Banquiers en Obligations

81, rue St-Pierre — Québec, Qué.

Jos. Y. POMMET
COMPTABLE-VERIFICATEUR

AUDITION MUNICIPALES
ET SCOLAIRES

 

 

14 rue Joly
Rivière-du-Loup.

 

. AVOCATS,
Casgrain & Lizotte

Avocats & Procureurs
7 rue de l'Eglise, Rivière-du-Loup

Léon Casgrain, C.R. M. P. P.
L. P. Lizatte,C.R .

LEON PARADIS
Avocat et Procureur

EDIFICE BELLE
Rue de l’Église

RIVIERE-DU-LOUP.
‘ler ETAGE ®

 

 

Louis Saint-Jacques
AVOCAT

22 rue de l’Église
RIVIERE-DU-LOUP.

J.-François Pouliot, M.P.
AVOCAT

BUREAU EN FACE DE L ÉGLISE

RIVIERE-DU-LOUP.

A. Tel. Rés. 46083
Casier Postal 7 Cel. Bureau 226

DAVID E. RIOUX
Avocat et Procureur

RIVIERE-DU-LOUP Station.
Edifice des Ingénieurs 57 rue

Industriels Enr’g. Lafontaine.

HORACE CIMON
— AVOCAT —

16, Rue de l’Eglise
RIVIERE-DU-LOUP.

Téléphone No o

ALEX. MICHAUD,C.R.
AVOCAT

Bureau:
EDIFICE BELLE
4 rue de la Cour.

 

 

 

 

 

Tél. Kam.. 139. , “A
LEO BERUBE

AVOGAT

No. 5 rue de l'Eglise
Rivière-du-Loup, P. Q.°"É—3 

 

 

VICTORIEN LAVOIE
ACCORDEUR-MECANICIEN

HAUTEMENT APPRECIE PAR
Vladimir de Pachman , Careno
Arthur Friedhem Nellie Melba
Scharwanka Clara Butt
Kubelik Géraldine Farrar
Mischa Elman Madame Marchesi

Metropolitan Grand Opéra of N. Y.
S’adresser a:

S. BELLE

Marchand de musique

Atelier de réparations:
Coins Fraser et Lévis

Résidence 8 Iberville,
Chez P. A. CARON

COMPTABLES
HENRI A. MARTIN
Successeur de Camille Ross.

Comptable-Auditeur

SYNDIC

 

 

Auditions municipales, scolaires et

commerciales. Organisation de sys-

tème de comptabilité approprié à

tous genres d’affaires. Incorpora-

tion de compagnies à fond social.

Liquidations de faillites. Pour ser-

vice prompt et efficace adressez-

vous à:

HENRI A. MARTIN

Comptable-Public

Boite postale 181,
RIMOUSKI, QUE.

Bureau: Edifice L. P.° Martin.

— 

Prenez une Assurance de

J.-A. SAUCIER

successeur de P.-J. Bérubé

————
ee
 

 

Chemin de fer Témiscouata
EORAIRBE

En force le 16 mai 1927

EXPRESS
Dép Riv, du Loup 7.30 a.m.
Arr. Edmundston Jet. 11.104, m,

EXPRESS
Dep. Edmundston Jct., 12.00 p
Arr. Riv. du Loup. 3.30 p m

MIXTE
Dép. Edmundston Jet. 12.30 p.m,
Arr. Connors N. B. 2.20 p mw.

MIXTE
Dép. Connors N. B. 7.00 a. w
arr. Edmundston Jet., 8.50 a. m

N. B.—Heure du méridien del’est
Service quotidien, excepté le diman-
che.

Correspondance à Ædmundston
avec le chemin de fer dv Pacifi-
que Canadien et à Rivière-du-Loup
avec tous les trains d’express des
chemins de fer Nationaux. .
Pour plus amples informations.

prospectus, etc, s’adressser à

T. N. Walsh, Agent Général du
Fret et des Voyageurs.

 

Louis Pratte
Assurances Générales

Rivière-du-Loup. l y

EDIFICE BANQUE PROVINGI/ LE

819 rue Lafontäine.

 

Le “Saint-Laurent” est la  pro-

priété de ALPHONSE PARE, et

est impriméau numéro 234 rue Ls- fontaine, Rivière-du-Loup.

= - @ o

+8 BAINT-LYAURE
NT —#"<=";

wa mm- -

venance Indienne ou

En vente partout.
 

La conduite de

(Notes des fermes expérimentales)

 

Les recherches conduites

vingt-quatre à  trente-six

laissés quarante-huit
soixante-douze heures

ture après l’éclosion

était légèrement

mentation de poils égale.

Il semble donc aque

longtemps sans

abuse certainement de cette faculté;

on allonge indûment la période de
jeûne, à tel point que les poussins

deviennent affamés; ils ramassent

de la paille, des wipes ou d’autres
matériaux à litière pour se nourrir

et il en résulte une obstruction des

intestins qui cause souvent la mort

Nous avons comparé également
deux méthodes d’a'imentation sou-

vent pratiquées; celle qui consiste à

laisser de la pâté: sèche continuelle- /

ment devant les poussins à partir du
commencement” même, et celle qui
consiste à limiter la quantité de pâ-
tée consommée en une fois en recou-
vrant les trémies pendant différen-

tes périodes de la journée. Dans un

essai l’augmentation de

sidérable lorsque les

temps.

tion de poids deux

avec une mortalité moins élevée à

mi-heure. En d'autres

riode d’alimentation des

dans l’éleveuse,

Lorsqu'on tient compte du

cette méthode intermittente -
mentation exige, sn voit

une pauvre économie que
ployer.

d’ali-

de l’em-

H. L. GUTTERIDGE

Ferme expérimenale centrale

OTTAWA, Ont.

 

Mariage à St-Honoré

de M. Johnny Agri},

Honoré. 
 

April, curé de la paroisse.

Après la mess» un goûter sèra| Vous trouverez à prêter yotre ar-
servi aux convives, en festin cham-|@ent en vous adressant à J. OSCAR
pêtre. dans les

les canadiennes t américaines.

Joyeux hyménée.

 

Fiançailles
—

déa Fortin, fille de M. Victor For.
tin, avec M. Ernest Lggpzier, opéra-

l’Isle-Verte. - ; ’

l’éleveuse

par le

Service de l’avieulture de la ferme

expérimentale centra'e, Ottawa, ont

fait voir que les poussins auxquels
on donne de la nourriture au bout de! $700. à prêter sur première hy-

pothèque. S'adresser au notaire
VIATEUR LEVASSEUR, Coin des de Q
rues de l'Eglise et Lafontoine,

heures

après leur sortie de l’œeuf ne meurt
pas plus et profitent tout aussi bien:

que les poussins de a même éclosion Rivière-du-Loup.
soixante ou

sans neurri-

Dans une expérience, la mortalité

moindre et l’aug-

cette faculté|reau, est à louer

que les poussins possèdent de rester ;

nourriture, et qui| Loup, Station.
permet de les expédier sur de lon-|tions seront faites au goût du loca-

gues distances, est une circonstance taire.

heureuse, mais ce n’est pas la bonne| Environ 20 à 30
méthode de soigner les poussins. On!tué tout près de la station. Pour ren-

seignements s’adresser à Ph Toulch,

poids par

poussin a été beaucoup flus forte,
mais la mortalité un peu plus con-

poussins a-

vaient devant eux de la pâtée en tout tables

Dans un autre essai qui a

duré une semaine, les poussins qui
avaient de la pâtée devant eux en

tout temps ont fait une augmenta-

fois plus forte

ae

ig

 

LE TE

"SALADA"
Vert, Noir ou Mélangé, est toujours de pro-

Ceylanoise. Le goût
diffère-selon la varslété cholsie; la _qualité est
invariablement supérieure. 75¢c. & 51.05 fa ib.

 

|
 

Argent a préter
Divers montants, de $200. a
 

| Petites Annonces

Page 15

A vendre *;
Un auto Chevrolet. - modble 1924,

S'adresser au No 3! rue Fraser,
GARAGE HENRI PROULX

1 fs.

 

 

Boite Postale 107 232 Lofontoine

“La Protection du Crédit”
Rivière-du-Loup, Contre

Bureau de collection
Collection de tous com
Collection à commission
Satisfaction garan
Demandez notre ta

 

 

   J.-tdmond Therriault
21, rue Joly

Représentant a
RIVIERE:-DU-LOUP

e

L’EVENEMENT

Journal du matin et quotidien
uébec

Si vous désirez vous abonner
au quotidien le mieux fait de
la province, le premier à vous

 

À LOUER

l’édifice Ph. Toulch,

Toutes

Rivière-du

marchand, Rivière-du-Loup.

POLYCARPE OUELLET

Spécialité :

baumement
: Kamouraska.

9 août 28

 

Avis aux dames et

 

J’ai le plaisir d'apprendre aux da

mes et aux demois!les qui désiren

cheveux naturels, qu'elle

trouveront chez moi un très bel as-
sortiment, à des prix qui les sur-

prendront. Et celles qui préfere-

raient m'apporter leurs cheveux, je

pourrai leur faire une tresse à leur

Un très bon poste pour maison de

pension, ou appartements pour bu-

dans le haut dene

Chauffage fourni si désiré.

appartements. Si-

Marchand de meubles

cercueils et tous autres

articles funéraires et service d’em-

. A St-Alexandre, Co.

aux jeunes filles

donner à Rivière-du-Loup les
nouvelles de partout, avertis-
sez-moi et j'irai vous voir, ou
venez chez moi—Nous donnons
de jolies primes à chaque a-
bonné pour un an.   
 

les répara-

AVIS

CRAHAM-PAICE vendu par
Alex. Therriault, 135 Lafontaine
Prix commençant à $1295.00 et
en montant
 

Avis aux préteurs
d’argent

Comme je m'occupe spécialement
des ventes et des rachats d’obliga-

tions (débenture) municipales, sco-

laires et de fabrique; j’encaisserai

les coupons d'intérêt un mois avant
l’échéance sans charge, à tous ceux

qui voudront bien m’encourager à l’a-

venir.
S’il vous plaît, de bien vouloir me

consulter à ce sujet, avant de faire

.|vos placements, et je vous donnerai
t|entière satisfaction, comme je Vai

se procurer une tresse, perruque ou toujours fait dans le passé.
toute autre transformation, en véri- J. E. ALEXIS DUMAIS,

8 75, rue Témiscouata.

 

Tél. Kam. 412-4

St-Ludger de Riv.-du-Loup

14 déc. 28fs %
 

A vendre
l’âge de trois semaines que ceux qui
recevaient de la pâtée six fois par!

jour pendant des périodes d'une de-

termes, la

pratique aui consiste à limiter la pé-

aue c’est! me]

Le 30 juillet. M. Hippolyte Pelle-

tier, fils de M. Ephrem Pelletier. in-

dustriel de Cabana, conduira à '’au- de toutes sortes.

te] mademoiselle Imelda April, fille|rales.

hôtelier de St-

La bénédiction nuptiale leur sera

donnée à 8 hers du matin, dans l’é-
glise paroissiale par Je Rév. J. A.

jardins de l’hôtei.

L'heureux couple quittera à 11 heu-

res, la maison poternelle pour une

randonnée dans nos principales vil-

Samedi le 14 juillet, ont en lieu

les fiançailles de mademoiselle Al ciles.

goût.
Ouvrage absolument

prix modérés.

garanti,

sollicite l’rncouragement d

en vous adressant au 216

fontaine,

Mlle Alphonsine PARADIS
9fs p.

Je tricote aussi gants et mitaines|dresser à J. EUGENE

en cheveux, pour messieurs qui vou-

PE tdront se procurer un article durable.
poussins{ Je

nour les empêcher

de trop manger fait plus de mal que
de bien à la santé et à la croissance.

surplus

énorme de temps et de travail que

tous, et une visite vous convainera

rue La-

chez Mm> J.-Bte Bernier.

A] Ameublement de boudoir en chêne

solide. A vendre à bon marché. S’a-

rue St-Elzéar.

3fs p.

Agents demandés
Agents, faites un valaire de $4).09

par semaine en vendant les nécessi-

tés de famille, articles de toiletge.

 e

 

. Kam,

Air gratis.

Service jour ct nuit

J.-Adélard Lavoie
Prop. de Garage

Gradué de l'Ecole Technique

de Montréal

AGENT POUR AUTOMOBILES.

ST-ALEXAMDRE
Comté Kamouraska, Qué.

Venez me voir pour l’achat de vos

pneus, tubes et prièces de rechange Evitez la grève des bank...
Réparations géné-

parfum de “Reyer”. Informations:
Boîte postale: 2472 Montréal.

 

Trouvé ,

Chapelet blane, de prix, a été

trouvé le premier juillet sur la rue

Lafontaine, On pourra le réclamer
au numéro 28 rue Frontenac.

€
 

noses
En faisant de la PUBLICITE
 

 

Argentàà prêter

Rivière-du-Loup. "

LEVESQUE, notaire,l8 rue Blais

 

A vendre

rain immense, ancienne résidence d

M. Magloire Deschénes: No 340 ru
Lafontaine,

S’adresser a J. O. GIRARD, 5 ru

Pelletier ou au Palais de Justice.

teur, fils de M. Ernest- Lauzier, d‘|J. N. O.

Une magnifique maison avec ter-

Pour un prompt ache

teur, prix modéré et conditions fa

e

€

€

 

  
Evitez la grève des Bank-notes..

“a faisant de la PUBLICITE.

Ë

ASSUREZ-VOUS A
J.-A. SAUCIER 

4

successeur de P.-J. Bérubé JA
 ELLES VALENT 2 CENT CHA

MARTIN, 16 |

 

   

n
g

  



 

  
+

fy*CORN FLAKES, . ie paquet,

- ¢3* un pas dans la bonne direction,|chanta “Célébrons le

, + “RIVIERE-DU-LOUP, Centre.

 

ale

i Dr J. André LESSARD
CHIRURGIEN-DENTISTE | 3

108 LAFONTAINE
“a RIVIÈRE--BU-LOUP, STATION >

Z
+

Hzvres PE BUREAC :
: 9 hrs à 114 brs a. m. Touttravail garauti Zo

lhra 5 hrs p. m. : ot
can - Lesoir 64 à 74 hrs. sans douleur.
2 Juillet et out sur appointement ‘ 3

seulement pour le soir.

Magnifique Chic mariage
Album-Souvenir à Rivière-Bleue

Notre. Conseil vient de publier ur Hier matin, le 18. M. l’abbé Fer-

élégant album-souvenir de la Rivi&- nand Viel, de St-Pa‘rice de la Riviè-!

re-du-Loup dont nous les félicitons/re-du-Loup, a béni le mariage de son

cordialement. frère M. Léo Viel, avec mademoiselle
‘Les reproductions photographi-! Jeanne D’Astous, de Riviére-Bleue.

ques sont bien exveutés, très nettes, | La mariée portait un ensemble ba:
et donnent une ercellente impression ‘ ge, avec chapeau de même teinte et un
de la localité. renard brun. Son bouquet était
Une courte notfe: descriptive, en composé de roses thé et de muguets

anglais et en francais très bien fai-| M. Joseph Viel, de Rivière-du-Loup.!
te, résume les aventages que peut) servait de témoin à son fils et M.
présenter la Rivière -du-Loup tant au’ Georges-Emile D'Astous accompa-
roint de vue du * :risme qu’au point gnait sa soeur.
de vue industriel, et nous n'avons| M. l’abbé Ouellet, de Rivière-Bleue

 

J Nos meilleurs voeux les accompa-

LE SAINT-LAURENT

mariée chanta le “Noel du Mariage”.

Quelques autres morceaux de chant
furent aussi exécutés. A l'orgue, M.

Gonzague Fortin, de Ste-Anne, joua

un beau programme.
Les nouveaux époux sont partis

pour un voyage à la Rivière-du-Loup

et dans la Gasnésie, Ils feront aussi

le tour du Saguenay.

gnent.

Assemblée à St-Pascal
On annonce une grande assemblée

régionale conservatrice, à St-Pascal
pour Mercredi le 25 courant à 2 hrs

Adresseront la parc'e: l’Hon. André

Fauteux, Armand Lavergne, C. E.
Dubé, Léo Bérube, Maurice Dupré

Antoine Rivard et X. Pelletier. On

y discutera de poi“ique fédérale.

A nos abonnés

Nous voici à l’époque où doit se

faire le renouvellement des abonnñe-
ments au journal.

Nos abonnés voudront bien, comme
à l'ordinaire, prendre note du fait.

et nous faire parvenir, le plus tôt
possible, l’abonnement 1928-1929.

Le SAINT-LAURENT est encore

 

 

 

 pas de doute que chaque album: em-jet M. l’abbé D. Thériault, curé de St-
Forté par nos visiteurs consituera |Cyprien, ont dit leur messes aux au-
un excellent méd.rm d'annonces tels latéraux.
L'annonce est aujourd’hui ‘la clef, Pendant la cérémonie, un magnifi-’

du succes, et tonie municipall.¢ qu [que programme de chant a été exécu-
veut marcher de l'avant doit se te- té. M. Belzile.- maître-chante à S<-
nir en vedette. ‘Cet .album-scuvenir :; Roch des Aulnaies, oncle de la mariée :

Seigneur”, M.
êt, ‘core une “ris mous fél citons Napoléon Sirois, de Nashua, oncle du
Aire maire et vos  Sdiles J Jleur!marié, chanta “Le Ciel a visité la,
Leyreuse initiativ - tterre” et madame Belzile, tante de la

ROBES!

-

ROBES! - ROBES!
Le magasin qui vend le moins cher d’après des

épreuves c’est chez

N. KIRALLAH

J'invite tout le public de venir voir les

SPEGIAUX QUE JE DONNE CETTE SEMAINE
100 Robes en jersey de soie,:50 habillements en serge bleue

confectionnécs à la dernière} tout laine, de première quali-
mode, et de toutes les cou- | té couleur Lieu marine.
leurs imaginak'es. Val $5.00] Quelques-unes en tweed asst.
à $6.00. Pour. 2.00 de couleur. Valant jusqu’à $25.

Cette semaine. 9.95

  

 
 
 

 

 

50 Robes dans la même qualité,
avec manches longues.
Vendues a. .. . . 2.75

 

{
1 lot d’habillements d’enfants, 2

pantalons, 1 lcng et un court.

Valeur 10.00 . Pourcette
semaine. 5.50

 

 

150 Robes en cr!ne satin et crê-|
pe georgette, aussi crêpe plat|

confectionnées dans des modè-
les plus nouveaux. Valant de
$10. à $30. Prix réduit pour 1 lot chapeaux assorti de cou-
cette semaine à. leurs. Prix de 3.90 à 4.00. Ré-

 

, $4.95 7.95 et 9.95 duit cette semaine. 1.95

Ton.

N. KIRALLAH
TURE 225, rue Lafontaine  

 

ONOMIE’
Suggestions pourleschaleurs

SPECIAUX POUR iSEMAINE COMMENÇANT VENDREDI LE 1 JUILLET

.12c.| ALL-BRAN.

3 paquets pour86e. PEP.

SHREDDED WEFAT, 2 pats 25¢. JELLY.

PUFFED, FRICE,. . \

 

 

.le pat. 2le.

.le pqt. 14e.

.4 pour 29c.;

+2 pats 3bc.

PUFFED\WHEA™. *. .le pat. 14e. Fro Age goujours à très bas prix.

2 pats’ pour 27c. Fruits,- é   0%, > Oeufs, Beurre.

-   ——

Nous sommes toujours

à l’ancien poste Damiens

Epargez du temps et de l’argent en téléphonant vos commande” y

Livraison à domicile

   Téléphone 73  

|

.le pat 18c. « » |MACARONI alphabet”, le pat 10c|

|
!

H. 0. FORTIN, Prop. |

est encore au tarif d’avant-guerre:

nous nous permettons de le redire à
nos abonnés.

Si nous avons réussi à leur faire

économiser le “supplément” que la

‘plupart des journaux ont dû exiger

‘depuis dix ans, nous espérons qu’à

leur tour ils nous feront la faveur

‘de nous faire économiser les frais‘
‘d’envoi de comptes.

Car ces frais sont importants; et

il s’agit moins ici des frais de pape-

tcrie et de poste que du temps inu-
tilement perdu par les employés de
l’administration. \
Nous attendons de l’obligeance de

chacun une prompte réponse au pré-|
sent appel.

Il ne s’agit que d’un dollar.
bon postal est vite acheté. Faire un!
chèque est encore plus rapide: nous:
demandons seulement qu'il soit fait
“au pair”.

Merci d'’avance!.

 
 

M.Lauréat Boulanger
réélu commissaire

  JEAN-A. SAUCIER
AGENT D'ASSURANCES

Successeur de

P. J. BERUBE

   

     

 

Gérant d'Agences de la NORTHERN LIFE

ASSURANCES FEU, MALADIES,
AUTOMOBILES, Etc, Ete,       

     Boite 173 - Rivière-du-Loup, Station.  

 

W. BELANGER
Expert Horloger, Bljoutier

Inspecteur des Montres et Horloges du G. N. R.

Ne dites jamais que votre montre ou votre horloge est fi-
nie, avant d’avoir consulté W. BELANGER, expert-horloger.

Nous pouvons remettre à neuf des articles tels que bijoux,
lunettes, ete.

Le meilleur endroit où acheter bagues de fiançailles, al-
liances, montres, horloges, argenteries, verre coupé, plimes-ré-
servoirs, articles de fantaisie. |

Réparations faites avec soin et promptitude.
solue ou remise de l'argent.

  

     
      

        

 

Garantie ab-

    

   

  
    

 

Epargnez du temps et de l'argent
en achetantvos pâtisseries chez

T. GRAVEL
Ayez-en toujours pourvos pique-niques

et excursions.

188 Lafontaine

un, 3 VIATEUR LEVASSEUR
NOTAIRE

RIVIERE-DU-LOUP
Préts négociés — Débentures municipales, scolaires

et autres.

Bureau: 5, rue de l’Eglise
Résidence; 4, rue Jolyl - Kumouraska

 
 

M. Lauréat Boulanger, ingénieur
a été réélu, lundi dernier, commis-!
saire d’écoles pour un nouveau ter-.

me, par,une majorité de 261 voix.
Voici le détail du vote:

Bureau ;

Frenette & Beaulien- Boulanger 28.

208, Desjardins 8, Bulletin nuls 4

Aux touristes et au public en général
 

Pendant vos vacances à Rivière-du-Loup et dans les envi-
rons, pour avoir du bon beurre insistez auprès de votre épicier
pour œu’il vous donne du beurre Champlain. S'il ne l’a pas.
adressez-vous à la Crèmerie Champlain, coin St-Louis et Ste-Anne

J. A. BEAUDET
LA CREMERIE CHAMPLAIN

 Bureau

Hôtel-de-Ville: Boulanger 65, Des-
Desjardins 8, Bulletin nuls, 1.

Maj. Boulanger: 261
CE

Achille Pettigrew
BA.LLL

Avocat et Procureur

De l’étude
Pettigrew & Bourget

111 Côte de la Montagne

   
 

 

BIJOUX,
Le

   
  les bourses.

J. H.
.Le grand magasin de bijouteries, de cadeauxet d’optique

327 rue Lafontaine

. Cadeaux de Noces et d’

saires les plus désirés :

ARGENTERIES,
EEE

HORLOGES DE LUXE.
ES

. Nous avons la qualité à la mode

et à la portée de toutes

 

   
  
   

  
  
  

  
  

   

 

 

Les Maux de tête, la difficulté pour

bien VOIR de PRES ou de LOIN
sont des symptômes de MAU-
VAISE VUE.

I CONSULTEZ
l’Opticien Spécialiste

PELLETIER, O. D.
Des milliers de personnes de-

puis des années ont re-
trouvé lebien-être
en s'adressant à lui.

Anniver-

N’attendez pas trop tard.
Ne risquez pas de devenir

aveugle.
Examen de lavueà l’électricité.
Verres taillés ici-même.

Salon d’Optique privé. -

. Dono ÉCONOMIE de temps et d’ARGENT

PELLETIER
  

  

(VOISIN du CHATEAURivière-du-Loup GRANDVILLE)  
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